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"La coopération n est pas une simple entreprise, une affaire dans le sens
ordinaire de ce mot....Elle est, par dessus tout, une école, un
enseignement de solidarité....Ce superbe mouvement (coopératif)
possède en lui même une irrésistible force conquérante, qu'il ne
manquera pas d'être un grandfacteur de l'évolution qui s'accomplit dans
le monde économique et dont la tendance frappante est d'assurer aux
masses populaires plus de connaissances économiques et plus d'aisance. "
Alphonse Desjardins
111
RESUME
Cet essai a pour finalité principale, de nous permettre avoir une idée des problèmes actuels que
doivent affronter l'ensemble des coopératives de l'Amérique Centrale, dans le contexte des
exigences des mécanismes de l'économie actuelle. Cette économie a la caractéristique particulière
d'être globalisée, et exige des entreprises une performance jamais vue, dans le sens de pouvoir
offrir sur les marchés, des produits qui permettent la satisfaction des besoins des consommateurs
et qui garantissent la solvabilité financière des entreprises coopératives ou des entreprises à
capital-action.
Pour comprendre le contexte particulier de la région Centro-américaine, il est nécessaire de se
donner tm aperçu d'ensemble du mouvement coopératif de l'Amérique centrale en cette fin du
XXéme siècle. De plus nous désirons décrire la position de l'économie de l'Amérique centrale par
rapport à l'économie mondiale pour bien saisir la spécificité de la région et ses principaux enjeux.
Il est important d'identifier et nommer les mécanismes d'organisation entrepreneuriale, ainsi que
les moyens pratiques pour appuyer la gestion des entreprises coopératives et les outils développés
à cet effet.
Cette étude n'approfondira pas la description et l'analyse des efforts faits, le travail se limite à
nommer et à critiquer les éléments importants de la gestion moderne.
IV
Nous allons donc, vérifier l'effectivité des mécanismes et efforts adoptés par le mouvement
coopératif de l'Amérique centrale, et comment ceux-ci se sont intégrés dans la vision des affaires
des coopératives.
Également, ce travail ne fait pas un étude économique des facteurs de réussite ou d'échec des
entreprises à l'intérieur du marché mondial.
Même s'il va falloir faire, dans certaines cas, référence d'une façon limitée aux phénomènes
macro-économiques, pour signaler le lien ou l'effet qu'un événement se produisant dans une
région donné peut avoir sur l'économie d'une région lointaine.
SUJET
Identifier les efforts qui permettent aux coopératives de l'Amérique centrale, de moderniser leur
gestion des affaires, tout en accomplissant leur mission d'entreprises coopératives dans un
contexte mondialisé.
STRUCTURATION
LE CHAPITRE UN SERA CONSACRÉ À DÉCRIRE LA PROBLÉMATIQUE ET LA JUSTIFICATION DE LA
RECHERCHE
Le chapitre deux est consacré à la description de la méthodologie utilisée par appuyer la
recherche.
Le chapitre trois sera consacré à la description de l'économie de l'Amérique centrale et la place de
celle-ci dans l'économie mondiale. Ceci nous permettra d'avoir un point de référence et de
pouvoir comprendre l'amplitude et l'importance du mouvement coopératif de l'Amérique Centrale
à l'intérieur de l'économie régionale, autant du point de vue économique que social.
Par la suite, le quatrième chapitre fera le point via des donnés statistiques sur la situation actuelle
du mouvement coopératif de la région pour nous permettre de connaître l'importance des
coopératives dans les divers secteurs de l'économie.
Dans le chapitre cinq, on va entrer dans le sujet central de cette étude, c'est-à-dire, l'identification
de la gestion coopérative moderne et signaler les efforts d'organisation et d'intégration des
politiques destinées à assurer la modemisation des entreprises coopératives.
VI
Le sixième chapitre, grâce au développement du cadre des idées exposées dans les chapitres
précédents, identifiera le potentiel des coopératives, comme étant un projet destiné à
l'épanouissement économique et social des communautés.
En résume, nous voulons identifier les mécanismes et les stratégies mis au point par le
mouvement coopératif de l'Amérique centrale pour faire face aux défis du marché mondial, et
donner un aperçu de la façon dont ces efforts répondent toujours aux pratiques et à la philosophie
coopérative, qui sont la raison d'être des entreprises coopératives.
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Introducciôn.
La actividad econômica es una flinciôn de la cual todos participamos de una u otra manera, cada
uno de nosotros, somos un eslabôn de la cadena comercial y econômica universal. Actualmente el
ser humano es definido como un ente econômico, este se refleja en el juego de la oferta y la
demanda'.
La economfa modema es el resultado de un proceso de maduraciôn filosôfica y practica, que ha
construido la mâxima expresiôn del libéralisme econômico de toda la historia del capitalisme,
dinâmica que ha generado toda una serie de mécanismes de ajuste dentro de todos les estados,
con el fin de preparar el terreno idôneo en donde pueda germinar la semilla de la lôgica
econômica actual.
Las relaciones "de étiqueta" modema de la mecânica de mercados, dentro de le que hemos dado
por llamar mercado globalizado, rigen las relaciones y actuaciones entre les agregados
econômicos, ya sea que estes sean de naturaleza macroeconômica o microeconômica, de acuerdo
•  • * 2
a la magnitud e importancia de sus relaciones .
' Thomas Robert Malthus.
http;//www.geocities.comAVallStreet/Floor/9680/malthus.htm
^ Ludwig von Mises. Introducciôn al libéralisme. Universidad Latinoamericana de la Libertad Friedrich Hayek.
^p://www.havek.org
Esto tiene que ser asi porque se debe respetar el protocole del nuevo orden establecido. A esta
realidad nadie puede oponerse, ni mucho menos escapar; de hacerlo se corre el riesgo de morir
como agregado econômico, una muerte que tendria las caracten'sticas de un suicidio, ya que no es
posible existir fuera de este orden. Esta parece ser la ùnica realidad vigente.
Anteriormente el contrapeso que représenté la ex-uniôn soviética posibilitaba un dialogo entre
poderes econômicos y politicos, dialogo en dentro del cual las naciones en via de desarrollo
podian madurar sus estrategias econômicas.
Esto posibilitô, hasta cierto punto; una importancia relativa a los llamados pafses del tercer
mundo, ya que representaban el campo de lucha de las dos grandes corrientes politicas y
econômicas; es decir, el capitalismo occidental, que en algunos escenarios se vislumbro como un
imperialismo norteamericano; y por otro lado, el sistema de economia centralizada en donde el
estado fue el ùnico regulador legitimo del orden econômico, mejor representado por la fuerza
soviética y los pai'ses practicantes de esta modalidad.
La situaciôn actual es completamente diferente, y el liberalismo concédé legitimidad al
capitalismo modemo, en el cual los agregados econômicos se alinean a esta realidad.
Se puede tomar como punto de partida del actual sistema econômico desde el momento del
derrumbe del socialismo en la Antigua Uniôn Soviética y los pai'ses de Europa oriental, el
momento en el que el mercado y las fuerzas fmancieras no se encuentran con el obstâculo
ideolôgico y polftico de estos pafses, estas fronteras invisibles terminan de caer y dejan libertad a
la movilidad de los capitales transnacionales
Los agregados econômicos modemos son representados por los bloques mercantiles y
econômicos, entre los cuales podemos identificar al bloque de Norteamérica, el Mercosur en la
América del Sur, el mercado comùn europeo, el bloque asiâtico, entre otros.
El mecanismo a ser representado al interior de un bloque econômico se justifica por el hecho de
tener una identidad dentro de una mega-estructura, en la cual los paises plasman y defienden sus
derechos y posiciones econômicas^.
Si nos referimos a agregados mâs pequenos podremos identificar a las naciones y sus mercados
domésticos; y dentro de las naciones encontramos a las empresas y finalmente la base de toda la
dinâmica podremos senalar a los individuos como el elemento mâs simple, que compone los
diferentes agregados econômicos.
Actualmente, en todas las dimensiones y categorias se enfrentan una dinâmica de
transformaciones profundas, que exige de cada uno de estos entes una eficacia cada vez perfecta
y sostenible, si se quiere existir dentro de este sistema, de lo contrario se esta condenado a la
desapariciôn.
De esta manera, las relaciones de mercado hacen participar en el juego a individuos con
caracteristicas desiguales, en el que lôgicamente, él mas fuerte tiene la mayor ventaja'*.
^ David Ricardo, "Principios de Econonu'a Poiitica y Tributaciôn"; México; Fondo de Cultura
Econômica, 1973;p.l01
David Ricardo. La teoria de las ventajas comparativas. Revista Proceso Econômico.
^^p://www.geocities.com/WaIiStreet/Floor/9680/ricardo2.htm
Por ello las fuerzas de la economi'a, dentro de la lôgica de relaciones, han ideado mecanismos
"naturales", que permiten a las naciones o bloques mas débiles, prepararse para insertarse en el
escenario del mercado mundial; con las mismas herramientas que poseen les grandes actores,
este obedece a la lôgica del equilibrio del sistema, ya que el mismo no podria fimcionar si no se
tratara de homogeneizar las condiciones de este juego, dicho de otra manera en el lenguaje neo-
liberal; si las condiciones idôneas no son mundializadas o globalizadas.
Es dentro de esta lôgica modema, que las empresas cooperativas también tienen que demostrar su
eficiencia y eficacia, evidenciando de esta manera que la filosofia social y econômica propia de
una empresa cooperativa no esta en desacuerdo con la realidad mundial; lejos de esto, a lo largo
de este estudio se pretenderâ demostrar como esta misma dinâmica socioeconômica ha podido
hacer frente a las exigencias de este nuevo modelo. Al mismo tiempo se verificara como estos
esfuerzos cumplen con la misiôn de modemizar y perpetuar el espi'ritu del movimiento
coopérative en el nuevo milenio, respondiendo asi a las exigencias de im medio ambiente
econômico cada vez mas exigente.
Ilbid.
Capitulo I
Problemàtica y justificaciôn de la investigacion.
1.1 Problemàtica général.
Actualmente se vive en un contexte de cambio continue en todos las actividades de las
actividades humanas; desde las simples relaciones interpersonales hasta las relaciones complejas
entre les estados.
Dentro de esta dinâmica, las empresas también viven un proceso de adaptaciôn y cambio que
exige de ellas una competitividad superior para poder operar satisfactoriamente dentro de la
actividad econômica a la que se dedican. Ya sea que se hable de la producciôn de bienes o
servicios siempre existirâ una mejor manera de hacer las cosas, una forma que ponga en
evidencia le mejor que una empresa hace frente a las realidades de su entomo para asegurarse la
existencia en el mediano y largo plazo.
Los negocios, los dirigentes empresariales y las empresas deben tener bien claro que deben
mejorar de manera constante y sostenida para asegurarse la continuidad de sus actividades, como
lo expresa Morris^:
"No es una novedad decir que el mundo de los negocios esta experimentando
cambios fundamentales, con todo, la transiciôn de las
' Daniel Morris y Joe! Brandon. Reingenieria, como aplicarla con éxito en los negocios. McGraw-Hill
leramericana, S.A. Colombia 1994. 282 paginas, pagina 7
empresas esta comenzando. El caràcter y la extension de las cambios estàn en
duda, su naturaleza no se ha comprendido bien, pero el aumento de la
competencia es claramente évidente".
Desde las organizaciones mâs pequenas a las mâs grandes estas han comprendido que en el
contexte econômico actual la rapidez con la que se generan los procesos de négociés y la
cercania de los mercados en la economia globalizada, hacen que diverses factores se conjuguen
haciendo casi imposible prever la mejor manera para adaptarse a las nuevas exigencias.
Le cierto es que todos estân conscientes de que alrededor todo cambia y buscan las técnicas y
estrategias para hacer frente a esta dinâmica.
Morris^ se refiere a esta realidad de esta manera:
"Las compahlas han comprendido que la competencia cada vez mayor serâ el
tema dominante del mundo de los negocios, por lo menos durante la prôxima
década.... algunas compahlasprogresivas han visto que su respuesta al desqflo
de la competencia debe ir mâs allâ de la reducciôn de
los presupuestos. Han entendido que los cambios deben ser eficientes y que no
solo deben disminuir los costos, sino que deben mejorar la calidad al
seleccionar productos o servicios especificos, han revisado sus procesos de
negocios en diferentes direccionespara mejorar susposiciones competitivas".
3id, pagina 9
No importa de que organizaciôn estemos hablando, todas afrontan la misma realidad en la
bùsqueda de la competitividad, ahora mas que nunca los consumidores tienen una amplia gama
de productos donde poder escoger, a precios diferentes, y con relaciôn precio calidad diferentes.
Las organizaciones tienen que encontrar el mejor equilibrio entre las variables de mercados
extemos, de mercados intemos, de exigencia de consumidores y de organizaciôn interna; cuatro
variables que no deben de descuidarse y a las cuales hay que prestar la mâxima atenciôn con una
gestion proactiva que asegure la salud de la organizaciôn.
1.2 Problemâtica especifica
Esta investigaciôn esta centrada en el caso particular de las empresas cooperativas de la América
Central y como estas se han organizado en el âmbito régional para poder hacer frente a las
coyunturas del mercado y al mismo tiempo responder a su misiôn de empresas cooperativas.
Estas empresas no escapan a las exigencias de la nueva economfa y al igual que cualquier otra
empresa deben hacer frente a los mismos desafios de los cambios importantes en el entomo
econômico y los cambios en el entomo productivo y del mercado'.
1.3 Justificadôn del estudlo
El motivo principal para emprender esta investigaciôn se centra en el hecho de demostrar como
las empresas cooperativas de la América Central han comprendido las realidades de gestiôn
^ Desarrollo Intemacional Desjardins, AGI Américas. Guia de Reconversion productiva para empresas cooperativas
?produccion. 1996. 232 paginas, pagina 13.
modemas frente a la realidad de un mercado globalizado y como estas han desplegado esfuerzos
para modemizarse, y con ello seguir respondiendo a la misiôn social y econômica que estas
representan. De esta manera se tratara de demostrar que aun con las limitaciones propias a una
empresa de esta naturaleza, han sabido organizarse y desplegar esfuerzos organizacionales que
les permitirân estar présentes en la economi'a de la région en el prôximo milenario.
1.4 Objetivos de la investigaciôn.
Los principales objetivos de esta investigaciôn se resumen de la siguiente manera:
Proporcionar una idea général de los principales problemas econômicos a los que hacen
frente las cooperativas de la América Central.
Mostrar como estas empresas han generado su propia dinâmica organizacional y sus
propias estrategias para asegurarse de ofrecer una satisfacciôn de sus productos en los
mercados intemos y de exportaciôn.
Mostrar como las empresas cooperativas pueden seguir siendo una altemativa para
asegurar el desarrollo de las comunidades de la région, sin descuidar su misiôn mercantil
Capitula H
Metodologia.
2.1 In vestigaciôn y documentaciôn
La investigaciôn se ha reducido a la identificaciôn de las problemâticas del movimiento
cooperativo Centroamericano y su desarrollo frente a los desafîos de la economi'a del siglo XXI.
La investigaciôn esta enfocada en los aspectos prâcticos de la organizaciôn administrativa, mâs
que una réflexion axiomâtica, pretende présentai un perfil de la situaciôn actual, identificando
problemâticas y soluciones concretas, optadas por las cooperativas Centroamericanas en su
esfuerzo por continuai con su labor econômica y social, teniendo en cuenta las estrategias a
desarrollar para seguir siendo competitivas.
La bùsqueda bibliogrâfica se ha limitado a los documentos que describen el movimiento
cooperativo Centroamericano, los cuales en su mayoria pertenecen a la biblioteca intemacional
del IRECUS. Bajo la misma ôptica se ha recopilado una cantidad de material importante
procedente de los sitios web de diferentes organizaciones cooperativas régionales e
intemacionales, documentaciôn que ademâs de ser actualizada también es juzgada como
confiable, ya que procédé de organizaciones sérias y prestigiosas, como lo son la CCC-CA, la
PAO, CEP AL y diversas universidades centroamericanas de reconocida reputaciôn
10
Apoyando el enfoque régional se ha procurado informacion de tipo econômico y social, se ha
hecho referencia a cuadros sinôpticos que presentan las cifras y estadisticas de la realidad
socioeconômica de la América Latina, con el propôsito de apoyar el anâlisis del présenté estudio.
En cuanto a la forma y estructura del présenté ensayo, se ha recurrido a manuales que describen
la metodologfa a seguir, tanto en materia de selecciôn de informacion como en materia de
construcciôn y organizaciôn de los escritos.
2.2 Limites del estudio
La principal dificultad ha sido la obtenciôn de documentaciôn reciente que hable sobre el
desarrollo del movimiento coopérative, sobre todo a nivel estadistico.
Esta dificultad es importante por el hecho de que no existe un control permanente de parte de los
gobiemos o de las mismas cooperativas por procurarse un censo actualizado y confiable, ya que
los datos que existen varian de una organizaciôn a otra, dependiendo el grado de implicaciôn de
esta o dependiendo del sector en que se desenvuelven.
La sectorizaciôn del tipo de cooperativas a sido otra problemâtica encontrada, ya que algunas
cooperativas no defmen claramente su actividad y en otros casos su inscripciôn y reconocimiento
como cooperativas es ambigua.
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Capitula III
La economia centroamericana, situaciôn actual.
3.1 La economia mundialy el caso particular de la América Latina
3.1.1 Economia Latinoamericana, breve resumen, periodos 1997y 1998
En el ano de 1998 quedo evidenciado que las relaciones econômicas actuales forman eslabones
de una cadena mundial, si se quiere pensar "globalizada", en la cual la es importante mantener la
salud de cada une de estes eslabones o bloques econômicos ya que el debilitamiento de une de
elles repercute en les otros.
Nos referimos a las repercusiones de las crisis econômicas de les pai'ses asiâticos (Indonesia,
Malasia, Repùblica de Corea y Tailandia) y de la Union Soviética® en 1997, las cuales golpearon
con diferentes proporciones a les otros bloques econômicos mondiales y cuyos efectos se
hicieron sentir en 1998^.
En un documente preliminar aparecido en mayo de 1998, un estudio de la CEP AL senalaba un
fenômeno de recesiôn de la economia de América Latina con respecte a la dinâmica de
crecimiento del 1997, ano modelo en que se registre una tasa média de crecimiento régional del
5.7%.
' CEPAL, 1998c, p.24
' CEPAL. Impacto de la crisis asiâtica en América Latina (LC/G.2026), Santiago de chile, mayo 1998, pagina 7
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En este estudio se hizo una proyecciôn macroeconomica en la que se esperaba que el crecimiento
en 1998 se ubicari'a alrededor del 3%. Ya en un informe posterior aparecido a finales de ese ano
se pudo determinar con mejor exactitud en otro estudio de la CEP AL que el crecimiento para la
América Latina se sitùo en un 2.3%.
La razôn de esta diferencia entre la tasa proyectada al inicio de 1998 y la obtenida al final del ese
mismo ano se explica en el hecho de que en el primer semestre del ano tuvo un crecimiento
generado por el efecto de la dinâmica producida en 1997; aun asi se esperaba ya un
decrecimiento de la tasa; pero la situaciôn se agravo en el segundo trimestre en la que ya no
solamente se viviô una baja expansion si no que se llego a una contracciôn de la actividad
econômica.
Con todo este panorama habrâ que senalar que la América Latina dentro de lo que cabe tuvo un
desenvolvimiento positivo, si se tiene en cuenta que la economi'a mundial observo en 1998 un
crecimiento inferior al 2%'°.
Las razones de este comportamiento son de diferente indole, pero bâsicamente se explican por
una acumulaciôn de inventarios, lo que lleva a poseer capitales que duermen, y que acrecientan
la deuda por los intereses acumulados; lo que conlleva a un crecimiento de la tasa de inflaciôn a
causa de la volatilizaciôn de capitales e inversiones que pierden su valor nominal original y para
mantenerlo necesitan absorber la riqueza interna de los paises en donde han sido desplazados.
Ibid.
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Una recesiôn en uno de los bloques econômicos tiene por efecto el que la dinâmica de mercados
sufra un estancamiento de crecimiento, le que se visualiza como un efecto de domino, porque al
no encontrarse la respuesta del juego, el juego global se retrasara, esperando que en el prôximo
tumo el jugador rezagado pueda hacer sujugada.
En el piano macroeconômico esto se traduce en un retardo en la balanza de pagos y en una
situaciôn de recesiôn econômica al interior de los paises que viven este hecho, él cual empieza a
manifestarse en los bloques vecinos si la situaciôn no es corregida en el prôximo trimestre.
Cuando una situaciôn alcanza los limites de otros bloques, amenazando la estabilidad de estos,
(generalmente cuando las repercusiones alcanzan a los norteamericanos o a los europeos), se opta
por recurrir a al FMI o a la banca mundial quienes proporcionan "ayudas" en forma de prestamos
y de esta manera nivelar la balanza de pagos, evitando que la onda de choque continue a
desestabilizar al resto del mercado de bienes y valores.
Operaciones fmancieras de esta naturaleza se realizan cada vez que el equilibrio es amenazado,
las razones no se pueden establecer en el mediano plazo porque las relaciones intercomerciales
son tan complejas que ningùn experto puede proyectar a ciencia cierta un escenario que préparé a
los entes econômicos con cierta antelaciôn. Lo ùnico que se puede predecir es que ningùn pais o
bloque esta libre de vivir una situaciôn similar en un momento dado.
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Parece que este ciclo de recesiones es un mecanismo naturai de ajuste a las elevadas tasas de
crecimiento que tienen los capitales transnacionales, un crecimiento con matices de artificialidad,
ya que la desreglamentaciôn de mercados también a desreglamentado la tasa de crecimiento
exigida por los capitales transnacionales.
Un ejemplo de la aplicaciôn de este mecanismo es explicado por Hans-Peter Mîirtin", cuando en
el 1995 la devaluaciôn del peso mexicano puso en peligro la boisa de valores de New York, y por
ende, la economia mundial.
Antes de caer en una situaciôn de recesiôn econômica, fueron destinados grandes cantidades de
divisas americanas por parte del FMI y las bancas europeas y japonesas, esto por iniciativa del
gobiemo norteamericano del présidente Clinton. Constituyéndose en una operaciôn de "ayuda
intemacional" sin precedentes, por la rapidez de la acciôn y por los montos destinados, operaciôn
que se bautizo como "operaciôn peso shield", (operaciôn destinada a protéger o salvar al peso
mexicano). De este terremoto econômico, los autores presentan una moraleja a guisa de
conclusiôn'^:
"La crise du Mexique a tiré au grandjour le visage du nouvel ordre mondial à
l'ère de la mondialisation. Comme jamais auparavant, les acteurs de cette
affaire ont montré avec quelle force l'intégration économique globale a
" Hans-Peter Martin, Herald Schumann. Le piège de la mondialisation. Éditions Actes Sud, France, mai 1997.
I Ibid pagina 66
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transformé la structure de pouvoir du monde. Comme s'ils étaient guidés par
une main invisible. Le gouvernement de la
superpuissance américaine, le FMI jadis omnipotent et toutes les banques
centrales européennes se sont soumis aux volontés d'une puissance supérieure
dont ils ne sont plus capables d'évaluer la puissance de destruction: Le marché
financier mondial".
Se comprende entonces que existen intereses que son protegidos mas alla de las relaciones entre
les pueblos, existen fuerzas invisibles que son las verdaderas gobemantes de este mundo, y como
se menciono anteriormente, estas fuerzas tienen caracterfsticas artificialidad, como lo menciona
el periôdico "the economist"'^ al mencionar las palabras del présidente del banco fédéral de los
Estados Unidos, Alan Greesmpan, quien senalo que: "Cerca de 12 billones de dôlares habian sido
agregados a la riqueza de los estadounidenses como consecuencia de las ganancias derivadas del
aumento del precio en las acciones".
Doce billones de dôlares americanos solamente en concepto de intereses pagados a los
estadounidenses, ganancias generadas por los volùmenes de capital fmanciero y valores de boisa
que viajan con toda libertad alrededor de ima economia mundializada, gracias a los
desplazamientos de valores; realizados por las transnacionales o por las instituciones fmancieras
mondiales.
\ the economist, 1998 b, paginas 57 y 58
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Esto se refiere solamente a los intereses creados dentro del mercado norteamericano entre los
ciudadanos de este pais. Por ello es importante seftalar la observaciôn que hace Aquiles Montoya
en su estudio sobre la globalizaciôn al referirse a la magnitud de los capitales transnacionales, él
afirma que:
"El impacto del proceso de globalizaciôn ya se ha hecho sentir a nivel mundial.
Las 300 empresas transnacionales màs grandes del mundo tienen activas
équivalentes al 25 por ciento de los activasproductivos mundiales"^^
Podemos deducir que son estos capitales acumulados quienes exigen la estabilidad de sus
inversiones.
Por ello en alguna medida el bienestar de un bloque significa que en otro punto se esta
perturbando el equilibrio de otro bloque o pais, que esta situaciôn de mantenerse por cierto
tiempo acabara por ahogar a una région. Aunque los factores y mecanismos que determinan esta
situaciôn son muy complicados de entender, ya que los mismos expertos en macroeconomia no
son capaces de medir hasta donde y cuando llegaran las repercusiones de los movimientos de
capital, en algunos casos basta con que los pafses estén conectados a la red de computadoras para
que estos amanezcan con énormes réservas de capital o por lo contrario amanecer completamente
quebrados, y los capitales transnacionales seguirân acumulado valor no importa en que lugar del
planeta, que para eso las politicas y las decisiones de los organismos intemacionales como el
1 Aquiles Montoya. Globalizaciôn y nada mas. Revista de la Universidad centroamericana José Simeôn Caftas, 1996
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Fondo Monetario Intemacional (FMI), el banco mundial (BM), o en otros casos organismes e
instituciones régionales como el Banco Interamericano de Desarrollo (BID) o la Agencia
Intemacional para el Desarrollo (AID) juegan de manera a asegurar la salud de estes capitales,
llegando a demandar ajustes estructurales para minimizar les riesgos de ganancias.
3.1.2 El panorama econômico de la région centroamericana.
Los pai'ses de la América central tuvieron una variaciôn en sus tasas de crecimiento econômico en
el ano de 1998, este era de esperarse, debido a la doble coyuntura que se conjugo en ese ano,
coyuntura macroeconomia y ambiental.
Como era de suponerse las crisis econômicas de la Uniôn Soviética, el problema del bloque
Asiâtico (Indonesia, Malasia, Repùblica de Corea y Tailandia), el Japôn y Brasil entre otros; se
hizo sentir en el volumen de exportaciones; por otro lado y de manera mâs directa la catâstrofe
natural consecuencia del huracân Mich, el cual desolô la geografia socio-econômica del ârea,
golpeo de forma profunda a estos paises, ademâs de la sequi'a en 1997 provocada por el fenômeno
climâtico el Nino, se conjugaron para hacer retroceder los logros en materia de dinâmica
econômica, alcanzados durante la década del 90'^.
" CEP AL Pobreza, distribuciôn y gasto social en América Latina en los anos noventa.
://www.eclac.cl/espanol/publicaciones/ps98/presenta.htni
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Si bien es cierto que esta catâstrofe no castigo con la misma magnitud a les pai'ses
centroamericanos, siendo Honduras y Nicaragua quienes mâs sufrieron la violencia de Mich; en
conjunto es el ârea con sus relaciones entre vecinos quienes se ven perjudicados segùn lo explica
el SICA'^ en los informes rendidos sobre las repercusiones en el ârea y los esfuerzos
intemacionales para la reconstrucciôn.
En sintesis y segùn los informes de este mismo instituto, un factor comùn se présenta en toda el
ârea, y este corresponde a las perdidas econômicas en el agro centroamericano.
Los expertos coinciden en que esta perdida, siendo el agro uno de los rubros mâs importantes en
la balanza de transacciones de la région, repercutirâ en la tasa de inflaciôn y en un deterioro
econômico y social de estos paises.
En todo caso parece ser que los esfuerzos fmancieros para evitar una degradaciôn de la situaciôn
socioeconômica de la région ya se pusieron en marcha, y es asi como los paises industrializados
de Europa y Norteamérica han acordado diferentes polfticas que van desde la asignaciôn de
créditos blandos para estos paises, hasta ciertas medidas de protecciôn arancelarias para
dinamizar la inversion y la creaciôn de fuentes de trabajo.
SICA. Boletin informativo ante la réunion del Grupo Consullivo para la Reconstrucciôn de América Central.
Kùmero 1, abril de 1999
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Para comprender la importancia que représenta la région en la economi'a mundial, Aquiles
Montoya no amplia el panorama al senalar en su estudio lo siguiente panorama, que en 1996
describi'a la région:
"En lo que a la subregiôn de Centroamérica y el Caribe se refiere: El grade
de apertura, medido coma la relaciôn entre las exportaciones y el PIB,
représenta arriba del 35 par ciento, lo cual nos ubica muy por arriba de Sur
América, e inclusive de Africa, constituyéndonos en la région con mayor
17
apertura. "
Esto es muy importante de tener en cuenta, ya que muchas empresas multinacionales producen en
Centroamérica sus productos los cuales son exportados al resto del mundo, es decir que muchos
capitales transnacionales tienen su base de operaciones en esta région
Por otro lado, Montoya hace ver que en sentido inverso, la région es un consumidor de productos
importados, esto es claro que se trata de bienes terminados o de materia prima que es
transformada en el ârea, y él lo explica al analizar el grado de dependencia de la région:
El grado de dependencia, estimado a partir de la relaciôn importaciones-FIB,
supera el 45 por ciento, lo cual nos ubica como màs dependientes que Africa,
Sur América y Asia.
Aquiles Montoya. Globalizaciôny nada màs. Revista de la Universidad centroamericana José Simeôn Cafias, 1996
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Es decir, Centroamérica es un consumidor en potencia de los bienes exportados por les paises
industrializados, es un mercado "potencial", ya que los esfuerzos de las poHticas de los
organismos de ayuda intemacional estân encaminados a lograr una estabilizacion del ârea, y con
ello lograr que los niveles de consumo sigan incrementadose.
Posibilitando de esta manera la rentabilidad de la inversion del capital extranjero, segùn la
mecânica de la mundializaciôn'®.
Esta claro que se busca mejorar la situaciôn econômica de estos paises para lograr la un
equilibrio de consumo y bienestar intemo de estos'^.
Por el momento, y segùn Montoya^", la importancia econômica de Centroamérica es mas bien de
carâcter estratégico, ya que por ahora no représenta un volumen absoluto de relativa importancia
en la escena mundial, y él lo senala asi:
"El PIB de Centroamérica apenas représenta el 0.14 por ciento del PIB
mundial, la actividad comercial es équivalente al 0.24 por ciento de las
exportaciones mundialesy al 0.36por ciento de las importaciones...^Yquiénes
son los mayores exportadores? Estados Unidos con el 11.37 por ciento,
Alemania con el 10.91 por ciento y Japon con el 8.63 por ciento. Ahora bien,
" Goupe de Lisbonne. Limites à la compétitivité. Vers un nouveau contrat mondial. Page 18. Recueil de textes.
Séminaire sur la "Globalizaciôn, Reconversiôn Industrial y cooperativas del sector agroindustrial". 2 -3 novembre
1995
Ibid. page 17
] Aquiles Montoya. Globalizaciôn y nada màs. Revista de la Universidad centroamericana José Simeôn Caftas, 1996
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solamente Europa occidental y Estados Unidos controlan et 59.4 par ciento de
las exportaciones mundiales. En cuanto al producto interna brute mundial,
cuatro palses, Estados Unidos, Japon, Alemania y Francia- controlan el 54.1
par ciento"
Y él continua a desglosar la importancia de la economi'a centroamericana. De la siguiente
manera^':
O para decirlo, màs ràpidamente, très bloques el tratado de libre comercio de
América de Norte, la union europea y Japôn-sudeste asiàtico- représentas màs
del 75 par ciento del producto interne brute del mundo, màs del 70 par ciento
de las exportaciones y màs del 70 par ciento de las importaciones, pero
representan menas del 22par ciento de lapoblaciôn mundial"
Con este queda claro que las grandes potencias y les poderes econômicos mundiales si tienen
interés en apoyar el ârea es sobre una base estratégica, ya que por mucho que se invierta en
mejorar la situaciôn econômica de la région, esta no podrâ alcanzar niveles importantes en el
mercado mundial, pero al contrario, tma desestabilizaciôn social y econômica de esta, podria
danar los intereses de los esfuerzos econômicos realizados, y lo peor, podria agravar la dinâmica
econômica del mercado Sudamericano.
kibid.
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Todo esto podria suceder, de una u otra manera, difïcil es de predecir, lo cierto es que de las crisis
de México, del Sudoeste Asiâtico y de la Union Soviética, les grandes capitales transnacionales
han aprendido la lecciôn y es mejor tratar de estabilizar una région antes de que la economia y
sus complicados mecanismos, terminen por danar a los paises industrializados, mas que una
cuestiôn de importancia econômica, acâ se trata de una inversion estratégica.
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Capitulo IV
Las empresas cooperativas en la América Central
4.1 Generalidades
La presencia de las empresas cooperativas en cada una de las naciones centroamericanas
responde a realidades socioeconômicas diferentes, segùn lo expresa un estudio realizado por Eisa
Moreno en un estudia encomendado por el BIT .
Aun contando con la diferencia en cuanto al origen e implantaciôn del movimiento coopérative
en cada uno de estos pai'ses, la CCC-CA, manifiesta que es el sector agrario en donde se ha
remarcado mâs la presencia de estas, ya que han sido una de las pocas altemativas viables con las
que cuenta el sector campesino para procurarse una inserciôn en el mercado local; con el fin de
aumentar el nivel de vida de este sector.
Segùn el mismo organisme, en una evaluaciôn hecha en 1992, el numéro de cooperativas del
ârea Centroamericana (Guatemala, Honduras, El Salvador, Nicaragua, Costa Rica y Panama), era
de 5,366, en los sectores agropecuarios, ahorro y crédite, la industria artesanal, el transporte, la
vivienda, el consume, la pesca, la actividad salinera, servicios multiples y otros. (Ver cuadro I,
Eisa Moreno. Impacto delprograma Matcom y situaciôn de las cooperativas en la América central, (documento
^^eliminar)
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correspondientes a los datos bâsicos estadi'sticos del movimiento cooperativo del Cïiribe y Centre
América)^^.
Podemos confirmar de esta manera que la presencia cooperativa es muy fuerte y que ademâs, esta
se encuentra présente en todas las ares de la vida econômica de la région.
En el mismo censo estadistico se conociô el numéro de asociados pertenecientes a estas
cooperativas, y para entonces se contaba con cerca de 950 000 miembros. (Ver cuadro II,
referente a asociados por sector y pafs^'').
Estos datos parece ser que son los mas recientes con que se cuenta, ya que una publicaciôn
aparecida en el periôdico la prensa de Honduras en junio del 96 se apoya en estas mismas
cifras^^.
Otro factor comùn dentro del entomo del movimiento cooperativo es el hecho de que a partir de
la década del 90 el ârea Centroamericana a vivido profundos cambios politicos, encaminados a la
democratizaciôn y estabilizaciôn del ârea, proceso que a contribuido a la proliferaciôn de las
empresas cooperativas.
http://www.coop.org/database/estadist.html
ibid.
I http://www.laprensahn.com/econoarc/9606/e 17004.html
Cuadro I
Datos bdsicos estadisticos del movimiento coopérative centroamericano
Cooperativas por sector (1992)
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Sector Guatemala Honduras El Salvador Nicaragua Costa Rica Panama Total
A^opecuarias 338 388 655 1685 36 13 ' 3115
Ahorrcyprestcam 148 187 202 58 109 161 865
Industria Artescmal 30 22 24 24 24 1 125
Transporte 23 51 27 61 32 25 219
Vmenda 41 35 3 0 7 16 102
Conswm 89 16 22 2 20 22 171.
Pesca 12 4 25 36 10 5 92 "^
Salinera 4 G 1 1 0 3 9  ,
Servicios multiples 6 29 40 73 79 75 302 .
Otros 7 34 30 234 56 5 ' 366
Total 1  698- :-^.766 . 1029 2174 373 326 5366
Cuadro IL
Asociados Totales por Sector y Pais. (1992)
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Sector Guatemala Honduras El Salvador Nicaragua Costa Rica Panama Total
Agropecuarias 39658 18 885 50402 38 578 2217 1764 3115
Ahorro y prestamo 129704 89601 59 896 45188 151 275 128 732 865
Industria Artesaml 2185 725 1271 641 1938 45 125
Transporte 1767 1980 900 6144 2 949 3 674 219
Vivienda 6530 4 491 405 - 1424 2 784 102
Consumo 14185 506 2 422 375 1559 2093 171
Pesca 348 101 1062 714 304 242 ,  92
Satinera 693 - - 50 - 166 n  9
Servidos multiples 3 723 4811 4840 S 261 43 220 18 860 ;  302
Otros 432 2712 im 7 591 39 965 - ;  366
123 576 107 554 244 85f; 158360 5 366
27
4.2 Movimiento cooperativo Centroamericano, situaciôn de coda pais.
4.2.1 Guatemala
4.2.1.1 Descripciôn de! contexto
Segùn el estudio hecho por Moreno, uno de los contrastes de este pais con les demâs paises del
ârea centroamericana es que posee el indice de pobreza y desigualdad social mas alto de la région
(ver el anexo correspondiente a la pobreza e indigencia por paises publicado por la CEP AL).
Moreno ubico el numéro de cooperativas en este pais en 1990 a 1 080, siendo el sector agricola el
de mayor presencia (521). Podemos observar una disminuciôn del numéro de cooperativas
reportado por el censo de la CCC-CA en 1992, ya que este devela una cifra de 698 cooperativas
en Guatemala. Esta discrepancia podria ser explicada en el hecho de que el censo de la CCC-CA
toma en cuenta las cooperativas que estân activas, Moreno se encontre con un buen numéro de
cooperativas que no pudo corroborarlo ya que los datos oficiales de este sector son incomplètes y
desactualizados.
4.2.1.2 Censo cooperativo guatemalteco
Un date importante es que a pesar del numéro elevado de cooperativas, no existe una estructura
organizacional que las représente, ya que cerca del 75% de estas no estân federadas. En el case
de las cooperativas agricolas, de las 207 registradas, solo 65 se encuentran federadas.
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En cuanto al origen de estas, parece ser que la gran mayoria fueron promovidas por iniciativas
poh'ticas, religiosos o de la cooperaciôn intemacional, siendo las cooperativas de ahorro y crédito
las creadas por apoyo de la Alianza para el Progreso.
4.2.1.3 Cooperativismo Guatemalteco, perspectivas y retos
Sin embargo, Moreno hace notar que si bien el movimiento cooperativo Guatemalteco présenta
una gran potencialidad de desarrollo, ya que a la base existe una dinâmica organizacional que
hace esfuerzos por dotar de una estructura representativa a las cooperativas dedicadas a la
exportaciôn de productos no tradicionales.
Por su parte, el gobiemo se muestra completamente ajeno a la iniciativa cooperativa, jamas a
mostrado interés ni apoyo a este sector, pero reconoce en las cooperativas un instrumente para
superar las difïciles condiciones de las mayorias en ese pais. El apoyo que reciben las
cooperativas es por medio de las ONGS, quienes cuentan con el apoyo tecnecio, logfstico y
fmanciero de la CCE, del AID y del Centre Cooperativo Sueco, entre otros.
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4.2.2 El Salvador
4.2.2.1 Descripciôn del contexte
El movimiento coopérative en El Salvador ténia al principio de la década del 90 una doble
coynntura que superar, por un lado las reformas de ajuste estructural implantadas después de la
fmalizaciôn de conflicto armado suponfan un reto a una organizaciôn cooperativa que buscaba
una legitimidad y reconocimiento de su papel como movimiento empresarial popular. El otro
problema es la generaciôn de respuestas apropiadas que le permitieran insertarse en el nuevo
esquema econômico y superar la desconfianza que el gobiemo y los sectores hegemônicos tienen
con respecte a este.
Durante la década del conflicto armado, las cooperativas estuvieron desarticuladas y
desorganizadas, perdiendo mucho terreno en cuanto a organizaciôn interna de una estructura
sôlida que les permitiera hacer frente a los retos que supone una presencia en el mercado.
4.2.2.2 Censo coopérative Salvadoreho
Moreno senala que el sector coopérative posee im 11.4% de la superficie agricola y un 22% de
los productores agropecuarios forman parte de una cooperativa. Siendo mas fuerte el sector
generado a partir de la reforma agraria, los cuales dentro de la producciôn nacional contribuyen a
la exportaciôn de café en un 13.1%, cana de azucar 39.2%, algodôn en 92.5% y en los granos
^^âsicos représenta un 20%.
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Otros sectores de importancia son e financière, que en 1990 era representado por 352
cooperativas.
4.2.2.3 Cooperativismo Salvadoreno, perspectivas y retos
Con este el reto del movimiento coopérative en El Salvador es el de constituirse en un véhiculé
que posibilite el desarrollo econômico de las estructuras sociales populares, y de una
concertaciôn social que permita la convivencia pacifica dentro de un marco de estabilidad
econômica y social.
4.2.3 Honduras
4.2.3.1 Descripciôn del contexte
El mayor reto que présenta actualmente Honduras es la reconstrucciôn de las infraestructuras
fîsicas y sociales del pais, luego de la catâstrofe causada por el huracân Mich en 1998, el pais se
encuentra devastado. Particulamiente en les cultives y la ganaderia.
En una nota aparecida en les dias de la tormenta podemos dames cuenta de la situaciôn particular
de este pais, y les retos a que deberâ hacer frente en les prôximos anos
"Se estima que 35 mil hectàreas de cultivos estân completamente inundados y
las cosechas se perderàn en su totalidad, se espera que el numéro de hectàreas
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inundadas sea aûn mayor al final de la tormenta. Las pérdidas en ganado
estimadas son de alrededor de 25% del halo nacional. Las Iluvias impiden que
se ordene y las pérdidas en producciôn de leche y ganado que se enferme por
esta razôn incidiràn grandemente en la economîa de los pequenos y grandes
productores asî como en los consumidores".
Sin duda alguna esta es la mayor coyimtura a la que aun ahora se enfrenta esta naciôn, una
situaciôn que no excluye a las empresas cooperativas, teniendo en cuenta que muchas de estas se
dedican a las tareas de agricultura y ganaderia, como se podrâ leer en los siguientes pârrafos.
4.2.3.2 Censo cooperativo Hondureno
En Honduras el movimiento cooperativo plantea un problema de desarrollo. De las 892
cooperativas existentes en 1983 se redujeron a 766 en 1990, segùn Moreno, el motivo de division
del movimiento es explicado por la ley de modemizaciôn agraria y la crisis fmanciera del sector
de ahorro y crédito.
El sector agropecuario esta representado por 417 cooperativas, las cuales en un 70% han sido
producto del proceso de reforma agraria en ese pais.
' http://www.oxcamex.org.ni/mitch/honduras/estadisticas.htm
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La participaciôn del cooperativismo Hondureno del total de productores del pai's es apenas del
6%, constituyéndose como el mâs bajo del ârea, sin embargo es el segundo en extension
superficial. Participa con un 5.4% en la producciôn de mafz, 0.4% de arroz, 0.5% de frijol, 0.3%
de maicillo, 9.5% de banano, 5.6% de café, y en 55% de palma africana.
Moreno continua, senalando que otros sectores de relativa importancia lo constituyen la pequena
industria, la vivienda y el agroforestal
4.2.3.3 Cooperativismo Hondureno, perspectivas y retos
En cuanto a lo que se refiere a las perspectivas de desarrollo y consolidaciôn del movimiento
coopérative Hondureno, este représenta todo un reto, tanto en su aspecto fmanciaciôn como en el
aspecto ideolôgico, por su parte el gobiemo no toma importancia del movimiento y por ello no lo
incluye en sus proyectos, al menos esta era la situaciôn al principio de la década.
A esto habrâ que agregar el proceso de reconstrucciôn después de la tormenta Mich, en donde los
danos causados a la agricultura se estima en un 75%^'.
V http://www.oxcaniex.org.ni/niitch/Estadisticas%20CA%20novl2.htin
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4.2.4 Nicaragua
4.2.4.1 Descripciôn del contexto
Nicaragua, al igual que su vecino Honduras, présenta les mismos retos que esta naciôn, ya que en
Centroamérica, luego del huracân Mich, fueron Honduras y Nicaragua las naciones mas
afectadas^®
4.2.4.2 Censo cooperativo Nicaragûense
En este pais el movimiento cooperativo cobra importancia desde 1978, momento en que el
gobiemo Sandinista se hace del control de la naciôn después de la revoluciôn. Antes de esto el
imiverso cooperativo Nicaragûense era representado por 184 cooperativas que formaban parte del
sector financiero. La plataforma de reivindicaciôn social y politica del gobiemo hace de la
empresa cooperativa un instrumente para alcanzar sus objetivos de desarrollo econômico, y ya
para el ano de 1990, estas alcanzan el numéro de 3 398 cooperativas.
El esfuerzo se concentre en el sector agropecuario, y las artesanias, el gobiemo fue el principal
promotor financière, utilizando a la Banca nacionalizada como instrumente de financiamiento.
ibid
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La situaciôn cambia drâsticamente con la llegada de! nuevo gobiemo de Violeta Chamorro, las
poh'ticas de apoyo a las cooperativas emprendidas por el antiguo gobiemo no existen ahora y las
cooperativas tienen que enfrentarse a una realidad para la que no estaban preparadas.
Se presentan a partir de este momento nuevos desafïos de eficacia y eficiencia, polfticas de
integraciôn y mecanismos de mercado, todo esto conjugado puso en evidencia la escasa vision
empresarial con que se trabajaba en el movimiento coopérative. Evidenciando de esta manera que
la gestion y los intereses ajenos a la misiôn de un movimiento de esta naturaleza, no pueden ser
impuestos ni condicionados a visiones e intereses de otra naturaleza, que lejos de ser positive, en
el mediano plazo terminan por debilitar al movimiento.
Senala de esta manera Moreno, que los socios de las cooperativas no tenian la capacidad de
gestion de sus empresas, producto del pemicioso paternalisme ejercido por el estado durante diez
anos.
4.2.4.3 Cooperativismo Nicaraguense, perspectivas y retos
Otros factures a tener en cuenta cuando se habla de Nicaragua es la morosidad de los crédites
adquiridos en el pasado, que no permiten salir a flote a las cooperativas que estân endeudadas y
no poseen una credibilidad de gestion capaz de hacerles ganar confianza frente a posibles
financiamientos en el future
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A principios de la década de! 90, la presencia de otros sectores dentro del movimiento
coopérative nicaragûense fiie casi inexistente.
4.2.5 Costa Rica
4.2.5.1 Descripciôn del contexte
Segùn el estudio realizado por Eisa Moreno, en el arrea centroamericana es Costa Rica el pais en
donde las polfticas de ajuste estructural registran la mas larga experiencia^^ y "en donde al
mismo tiempo, les resultados de estas polUicas no han donado les resultados previstos, pues el
paulatino détérioré de un amplio sector de la poblaciôn se hace cada vez mas relevante^'^ ".
4.2.5.2 Censo coopérative Costarricense
Costa Rica es el pais de la région que tiene la mas sôlida experiencia en el campo del
cooperativismo, en 1990 se contaba con 398 cooperativas, siendo las cooperativas de ahorro y
crédite las mâs numerosas, las cuales vieron su origen en las politicas del programa de Alianza
para el Progreso.
En el ârea agropecuaria destacan las cooperativas cafetaleras, ya que exportan un 42% de la
producciôn de este grano, otras actividades de importancia son la cana de azùcar 20.4%, actividad
ganadera 36.3%, en les no tradicionales se ubica la papa 48%, omamentales 85% cebolla 79% y
Eisa Moreno. Impacto del programa Matcom y situaciôn de las cooperativas en la América central, (documento
preliminar), pagina 12
' ibid.
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la leche 41.6%. Moreno hace resaltar el hecho de que si tienen en cuenta que el 80% de las
exportaciones de Costa Rica son productos agricolas y que el 55% de su poblaciôn es rural, la
participaciôn de las cooperativas podrfa es mas importante.
Sin embargo existe una gran contradicciôn entre las capacidades y las oportunidades de comercio
en el sector cooperativo, por un lado se encuentran las cooperativas que poseen el control de la
cadena productiva (leche: Dos Pinos, came: Montecillos, azùcar: Coopevictoria, etc.) y ademâs
tienen una fuerte participaciôn en los bancos coopératives.
En otro rubro se ubican las cooperativas cafetaleras y de productos perecederos, que poseen un
desarrollo empresarial significative pero que aun no controlan la comercializaciôn de sus
productos, y clasificadas en un tercer nivel de importancia se encuentran las cooperativas
beneficiadas por el Instituto de Desarrollo Agrario y que en su mayorfa se dedican a cultives de
autosubsistencia. Aun asi las cooperativas del primer nivel de importancia, debido a su desarrollo
y estar ubicadas en sectores de gran competitividad tendrân que afrontar grandes retos.
En el sector financière, las cooperativas de ahorro y crédite fueron creadas para fomentar los
niveles de consume y gasto y fueron limitadas al ârea urbana en su misiôn inicial, luego se
modifiée la misiôn de estas, pasando formar los dos Bancos Coopératives, destinados a financiar
la actividad de las empresas cooperativas.
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4.2.5.3 Cooperativismo Costarhcense, perspectivas y retos
El movimiento coopérative costarricense tiene su mâs grande reto dotarse de una estructura y
programas que le garanticen afrontar los retos de la economia globalizada.
4.2.6 Panama
4.2.6.1 Descripciôn del contexto
Segùn Moreno, Panama a partir de 1991 entro en un proceso de modemizaciôn y desarrollo de la
economia^', pero aun asf es évidente el deterioro de las condiciones sociales del pais, en la
medida en que las condiciones laborales continùan desmejorando, los servicios del estado
reduciéndose y la producciôn agropecuaria desentivandose., segun lo observado por Moreno.
4.2.6.2 Censo coopérative panameno
En Panama las cooperativas se han desarrollado en la actividad de servicios, en 1990 se contaban
349 cooperativas, la mayorfa de las cuales son producto del programa de Alianza para el
Progreso, en el periodo comprendido entre 1983 y 1990 solo fueron creadas 67 cooperativas.
Contrariamente a otros pai'ses del ârea, el gobiemo de Torrijos impulso la creaciôn, capacitaciôn
y ayuda técnica a las cooperativas creando el organisme publico de atenciôn a las cooperativas
IPACOOP.
38
El sector de ahorro y crédite es el représentative y ecenômicamente es el mâs impertante y
censelidade. A principie de la década del 90 este secter afrente ima crisis, ya que al existir una
relativa dispenibilidad de recurses en el mercade financière per la baja rentabilidad del dôlar en
les mercades externes, las tasas de interés internas bajan significativamente, desplazande las
demandas de crédite de les secies de las ceeperativas hacia el secter bancarie, per le que las
ceeperativas de aherre y crédite que peseen mécanismes de adaptaciôn mâs lentes se encuentran
cen excese de liquidez, dificiles de celecar a tasas mayeres de las que han pagade, de acâ se
desarrella una cadena de perdidas financieras.
El secter agrepecuarie del pais représenta im 10% del PIB, cuya preducciôn esta erientada
bâsicamente al censume interne, dedicada a les rubres de arrez, frijel, mafz, hertalizas, frutas,
café, del cual se estima que la participaciôn del secter ceeperative es de im 3%.
Las ceeperativas agrepecuarias de Panama ejercen la actividad de servicie de crédite, censume,
cemercializaciôn, venta de insumes y en algunes cases desarrollan actividades agreindustriales.
4.2.6.2 Cooperativismo Panameno, perspectivas y retos
En les etres secteres encentrames las ceeperativas de preducciôn salinera, que tienen un gran
preblema para sebrevivir ya que la apertura de mercades y el marcade atrase tecnelégice de
estas, se cenjuga para exigir mas de ellas, en cendicienes desventajesas
f ibid, pagina 8
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El movimiento coopérative en Panama, deberâ. Hacer esfuerzos para orientar su actividad hacia
el sector productive, tante agropecuario como industrial.
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Capitulo V
Una vision de gestion aplicada en et movimiento cooperativo centroamericano
5.1 La administraciôn de las empresas cooperativas en la Amérlca Central, una vision
de gestion ntodernizada,
5.1.1 La administraciôn, mas que un concepto, una aplicaciôn.
La correcta administraciôn es el factor clave dentro del desarrollo de las empresas^^. Al referimos
a una correcta administraciôn se hace énfasis en una dinâmica sostenida que avanza y evoluciona
al mismo tiempo que le hacen las diversas condiciones extemas e internas a las empresas, como
le son las condiciones de mercado, politicas, sociales y la competencia en un sector dado y en
condiciones y algunas condiciones coyunturas especificas^^ como la tecnologia y las fuentes de
financiamiento.
Al igual que evolucionan y cambian estas condiciones asi también el concepto de administraciôn
se adaptara para hacer frente a estos cambios.
Esto es de esperarse ya que la administraciôn y gestiôn intégral de las empresas son conceptos
dinâmicos, que al igual que evolucionan las formas de realizar los negocios y los entomos
socioeconômicos, la mecânica administrativa es parte intégral de esta evoluciôn.
Cliff Bowman. La esencia de la Administraciôn Estratégica. Facultad de Administraciôn de Cranfield. Soporte
Microsoft, programa desarrollado por Prentice Hall, Hispanoamérica, México 1996
Ibid, capitulo II, Anâlisis del entorno
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Recordemos algunos de los modelos que en alguna época fueron la pauta de la administraciôn
pero que con la evoluciôn de los procesos y la competitividad, estes quedaron relegados^''. El
caso de Henry Fayol, fundador de la escuela clâsica de administraciôn, con el enfoque llamado
la administraciôn cientiTica, que ténia por objeto aumentar la productividad de un taller y del
trabajo individual. Luego recordemos la administraciôn de personal de la escuela de Elton
Mayo , para quien la administraciôn se debi'a de abordar desde una visiôn psicologista, que
explica las relaciones entres los individuos.
Luego otros enfoques desarrollados anos mas tarde^^ aplicaran un enfoque global y abordaran la
administraciôn desde ima perspectiva de sistemas, externes e internes a la organizaciôn, la clave
de la buena administraciôn segùn estes enfoques dependian de la claridad de informaciôn y
capacidad de conocimiento de las partes que conforman la organizaciôn, y la capacidad de
discemimiento que el gerente o grupo de dirigeâtes tengan del entomo organizacional.
Este mismo enfoque es el que utiliza John Kotter al explicar la organizaciôn de recursos humanos
dentro de unidades especiales, en su teorfa de diseno de las organizaciones , en el cual las
unidades estratégicas de recursos son orientadas a realizar un conjimto de limitado de tareas
asignadas, eficientes y efectivamente a corto y largo plazo.
James A. F. Stoner. Administraciôn. Prentice Hall Hispanoamérica, S.A. México, 1988. 643 paginas. Pagina.37
Ibid. Evoluciôn de las teorlas administrativas. pagina 43
Ibid, capitule III. Los gerentesy el ambiente externo de las organizaciones. pagina 56
John Kotter. Organizaciôn. Texto y lecturas de Diseflo organizacional. Ediciones Casa Nueva. El Salvador. 1990.
|B13 paginas. Pagina 19
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Una si'ntesis muy compléta que aborda la evoluciôn del pensamiento administrât!vo e identifica
factores que influyen en la dinâmica de cambio organizacional y adaptaciôn de las estructuras a
las exigencias del medio ambiente organizacional la encontramos en la obra de Bruno Fabi y
■jo
Hafsi , quienes han estudiado y resumido las principales corrientes y enfoques administratives,
hasta concretar teorias muy complejas y muy ricas, que demuestran como la ciencia de la
administraciôn esta siempre en constante cambio.
La premisa detrâs de esta dinâmica de evoluciôn de las ciencias de administraciôn, es el elemento
de adaptaciôn a una realidad vigente, el cambio continue encaminado a ubicar a una organizaciôn
0 empresa en la via correcta que le permita su maxime desenvolvimiento y garantice la
consecuciôn de su fmalidad u objetivos trazados.
Cierto es que les dirigentes y administradores deben estar muy bien ubicados y en continue
aprendizaje para garantizar y mejora el desarrollo sostenido de la organizaciôn, como le expresa
Robert E. Quinn^^ en su obra "la sabiduria para el cambio".
"Una empresa es una coaliciôn de coaliciones. En una escuela elemental, por
ejemplo, hay una red compuesta por el cuerpo estudianîil, las profesores, el
Personal, la administraciôn y el consejo escolar, asî como los gobiernos
municipal, estatal y fédéral, y también los contribuyentes locales y muchos otros
Hafsi T et Fabi B. les fondaments du changement stratégique. Montréal, Québec. Les Éditions Transcontinentales
Inc. 1997.
Robert E. Quinn . La sabiduria para el cambio. Capitule 10 Negaciôn de la necesidad del cambio
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grupos. Cada uno de ellos puede dividirse en conjuntos màs pequenos de
coaliciones, o combinarse de manera temporal con otros para seguir una serie
particular de intereses. El sistema entera evoluciona y cambia en forma
constante".
La evoluciôn parece ser el factor comùn en todos estos procesos.
5.1.2 La administraciôn de las empresas cooperatlvas.
Es precisamente la nociôn de cambio contante que debe estar présente en la planificaciôn
estratégica de toda empresa y este no excluye a las empresas cooperatlvas, las cuales deben ser
consideradas como una empresa cualquiera, con los mismos retos de toda organizaciôn, como lo
plantea la Gui'a de reconversion productiva'*°, al referirse en estos términos:
"Como organizaciones privadas que son, las cooperatlvas funcionan en los
mismos mercados en que operan las otras empresas y enfrentan las mismas
presiones competitivas. Deben ser tan eficientes y rentables como las demàs
empresas privadas, en todos y cada uno de los mercados que actûan. Por lo
tanto, la posibilidad de mantenerse en el mercado esta determinado por su
Desarrollo Intemacional Desjardins, ACI Américas. Guia de Reconversionproductivapara empresas cooperativas
Jeproduccion. 1996. 232 paginas. Pagina 19.
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apertura a la implantaciôn de procesos de cambio que les permita adaptarse
râpidamente a la lôgica de funcionamiento propio a las empresas en su
industria y para ser cada dla màs competitivas. Tanto frente a sus
competidores locales coma externes. Esta coloca a las empresas cooperativas
en la misma urgencia de reconversion productive en que estàn las demâs
empresas privadas".
El pârrafo anterior define ciaramente los desafîos a que hacen frente las empresas cooperativas y
las estrategias que deben adoptar para tener una presencia permanente en el sector en que operan.
La conclusion no es complicada; en el mercado, no existe ninguna diferencia entre una empresa
cooperativa y una empresa privada, no existen privilegios ni exclusiones, las mismas realidades
enfrentan todas las organizaciones, tanto en su realidad local como en los mercados extemos.
Al mismo tiempo que estas son invadidas por competidores extranjeros, también tienen el
derecho de invadir mercados extemos, siempre y cuando los patrones de competitividad les
permitan un margen de beneficios reaies.
Sin embargo, la misma obra hace notar que la diferencia entre una empresa cooperativa y una
empresa privada radica en la organizaciôn y la manera de toma de decisiones, y la forma
particular de distribuciôn de resultados econômicos'*^
Ibid.
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"En efecto, ellas tienen diferencias signifïcativas en su gestion, en la forma de
relacionarse con sus miembros, y en la funciôn de utilidad que maximizar. Esto
obliga a un enfoque particular en el cumplimiento de la reconversion"
La diferencia de las empresas cooperativas queda plasmada en su filosofîa, en la misiôn y cultura
de la empresa; asi queda defmida una relaciôn interna entre sus miembros y colaboradores y ima
dimension de responsabilidad y ética frente a sus consumidores.
El proceso de reconversion implica un proceso de cambios en su forma de realizar sus
operaciones, con el objetivo de procurarse una competitividad que permita a una organizaciôn
mantener o mejorar la porciôn de mercado que le corresponde. En sintesis es un cambio obligado
por las presiones de las fuerzas del mercado que exigen una mejor competitividad de las
empresas.
La competitividad en si no es negativa, ya que presupone que el beneficio mayor es para el
consumidor, quien obtendrâ mejor provecho por su inversion.
Los individuos que conforman una empresa cooperativa deben tener claro que los cambios son
necesarios, esta necesidad debe ser compartida y comprendida por todos los miembros, si se
quiere disminuir la barrera contra el cambio y aumentar la velocidad de los procesos de
reconversion, factor muy importante que posibilita la permanencia de la empresa en el mercado.
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5.2 Elementos claves de la gestion de las empresas cooperativas.
5.2.1 La gestion participativa, dentro del clima organizacional.
Haciendo énfasis en las caracteristicas propias de las empresas cooperativas, es decir la cultura
organizacional de estas, podemos diferenciar los elementos que caracterizan una gestion
tradicional y la gestion de empresas cooperativas.
Empecemos por recordar la defmiciôn bâsica de la empresa cooperativa, segùn la ACI, que fue
dada a conocer en la réunion de Manchester, en 1995, y que podemos leerla asi:
"Una cooperativa es una organizaciôn de personas que se han unido
voluntariamente para satisfacer sus necesidades y aspiraciones econômicas,
sociales y culturales comunes por medio de una empresa de propiedad
conjuntay democràticamente controlada"*^
Defmida de esta forma podemos identificar a un grupo de personas que por voluntad propia unen
esfuerzos para procurarse un bien comùn, ya sea este de carâcter econômico o social. Este punto
de partida supone que existe ima sinergia e identificaciôn del grupo, una energia comùn que
busca plasmar esfuerzos para concretizar objetivos.
ibid pagina 16
47
No se parte de una idea o motivaciôn de un individuo; como en el caso de la empresa privada, en
donde el precursor o precursores de una empresa buscan el maxime rendimiento de la inversion
de capital.
Esta misma correlaciôn de intereses de les miembros de una empresa cooperativa es la que debe
manifestarse todo a lo largo de la vida de la empresa, para superar las dificultades de gestion que
se puedan presentar.
La dimension y practica de una cultura democrâtica es otro factor importante dentro de la
organizaciôn cooperativa, este presupone que todos les miembros de la cooperativa comprenden
las polfticas y situaciones coyimturales que mueven a la empresa a tomar ciertas decisiones, esto
se logra por medio de ima clara comunicaciôn y la capacidad de generar responsabilidades
compartidas, lo que Robert E. Quinn identifica como "e/ poder de muchos", dentro de un
ambiente que promueva la facultaciôn, es decir, la capacidad de expresar las ideas con claridad
fomentando la comunicaciôn, de promover la delegaciôn, fomentar el control y responsabilidad y
lo expresa de esta manera'*^:
1. "Vision clara y desqfîo. Las personas muy facultadas sienten que
entienden la vision de la administraciôn superior para la empresa y la
direcciôn estratégica de la empresa, ademàs de que tienen acceso a la
informaciôn estratégica que necesitan. Saben hacia dônde va la
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empresa.
Robert E. Quinn . La sabidurîa para el cambio. Capitule 23. El poder de muchos
l'Ibid
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En un ambiante de democracia interna, la informaciôn es clara, y los miembros y trabaj adores
saben perfectamente cuales son los objetivos de la organizaciôn, por ello todos se sienten seguros,
y esto se debe participar a todos los nivales de la organizaciôn para asegurar que los objetivos son
claramente defmidos, y de ser posible, asegurar que esto posibilite ima administraciôn proactiva.
El segundo punto de la facultaciôn es el siguiente:
2. "Apertura y trabajo de equipo. En sus unidades de trabajo, las personas
facultadas informa de una sensaciôn de participaciôn, apertura,
flexibilidad, interés, soluciôn creativa de problemas y trabajo en equipo
cohesivo. La unidad trabaja junta para solucionar problemas^^. "
De nuevo la dimensiôn de democracia participativa fomenta la madures de las imidades, creando
las condiciones propicias que permitan compartir las responsabilidades.
Finalmente los ùltimos dos pimtos de la facultaciôn hacen referencia a la confianza que los
individuos manifiestan hacia la empresa y las caracteristicas de sensibilidad y responsabilidad que
estos desarrollan dentro de la organizaciôn''®.
Ibid
;ibid.
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3. "Disciplina y control. Las personas muy facultadas indican que, en sus
unidades, cuestiones como objetivos, Uneas de autoridad y responsabilidades
por la tarea estàn defmidas con claridad.
4. Apoyo y una sensaciôn de seguridad. Las personas muy facultadas
indican que reciben apoyo de sus subordinados, sus companeros, superiores y
otros en su grupo de trabajo. Tienen una sensaciôn de relaciones seguras y
prévisibles".
Todos estos elementos conjugados posibilitan el proceso de cambios estratégicos dentro de las
organizaciones cooperativas, cambios que en muchos casos son bastante importantes, y
presuponen un choque en la mecânica de procesos dada la manera como se habfan administrado
las cooperativas en las décadas pasadas, y en las que encontrâbamos grandes lagunas
administrativas en âreas claves como el mercadeo en donde se abandono toda la dimension de
informaciôn que dispone el mercado'*^ y se descuido la relaciôn cliente-empresa.
Desarrollo Intemacional Desjardins, AGI Américas. Guia de Reconversionproductivapara empresas cooperativas
produccion. 1996. 232 paginas, capitule II. El entomo exige la reconvercion.
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Otro problema se observe en el ârea de investigaciôn y desarrollo'*®, en donde las cooperativas se
dedicaron a la fabricaciôn de materias primas, reduciéndose la actividad econômica a la primera
fase de producciôn, y dejando muchas veces a las empresas privadas que agregaran algunas
caracteristicas a estas materias primas, con le cual las empresas privadas se procuran una mayor
rentabilidad del capital invertido.
Esta manera limitada de ver la cadena de desarrollo de productos mantiene en una fase de
dificultad econômica a una organizaciôn, es el valor agregado, los atributos que mejorar a un
producto bruto los que donan la rentabilidad a una empresa'*'.
5,3 Esfuerzos régionales encaminados a la reconversion y modernizaciôn del movimiento
cooperativo y la estabilidad del ârea.
En esta secciôn del capitulo, veremos cuales han sido los esfuerzos concretos realizados por el
movimiento cooperativo, destinados a modemizar la vision cooperativa tanto en el campo de los
negocios como en el campo del desarrollo humano de la région.
^«Ibid.
'Ibid.
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Como se planteo en un principio en el esquema del estudio, es necesario conocer como el
movimiento cooperativo busca concretizar la filosofia en poh'ticas de acciôn, y es precisamente lo
que se tratara a continuaciôn.
5.3.1 Compromisos de Centroamérica y el Caribe en el marco de la Agenda 21 y de la Alianza
Centroamericana para el Desarrollo Sostenihle hacia el Foro Rio
Los procesos de democratizaciôn del ârea y las politicas de les gobiemos locales y organismes
intemacionales encaminados a estabilizar la région se han venido realizando desde el comienzo
de los anos noventa, promoviendo programas encaminados al desarrollo socioeconômico de las
naciones de la América Central y defmiendo compromisos reaies y plazos para alcanzar estos
objetivos^®.
Uno de los programas muy complétés en cuanto a los objetivos trazados fue el programa de los
Compromisos de Centroamérica y el Caribe en el marco de la Agenda 21 y de la Alianza
Centroamericana para el Desarrollo Sostenible hacia el Foro Rio^'. El programa fue iniciado en
1993 con el apoyo técnico del Programa de Naciones Unidas para el Desarrollo (PNUD)
Este programa busca primordialmente, asegurar las condiciones de un desarrollo sostenible. El
cual es definido de la siguiente manera ;
Informe régional de Evaluacion de Centro America.
http://www.ecounciI.ac.cr/rio/regional/america/ctroaspa.htm
ibid.
ibid.
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"Desarrollo Sostenible es un proceso de cambio progresivo en la calidad de
vida del ser humano, que lo coloca como centra y sujeto primordial, par média
del crecimiento ecanômica can equidad social y la transfarmaciôn de las
métadas de praducciôn y de las patranes de consuma y que se sustenta en el
equilibria ecalôgica y el saparte vital de la région".
Es asi que podemos constatar que estos objetivos, intrinseeamente coinciden con la filosofia del
movimiento coopérative de la région, al ser consideradas las empresas cooperativas como un
vehfculo econômico que posibilita la distribuciôn équitable de la riqueza generada por la
actividad comercial, posibilitando un desarrollo régional, como lo deja ver la Guia de
reconversion produetiva^^, al referirse en estos términos:
"Las cooperativas han nacido y se han multiplicado fundamentalmente por su
contribuciôn al desarrollo social, operando con personas que tienen
necesidades comunes, cuya atenciôn y soluciôn solo pueden ser satisfecha con
el esfuerzo comûn.... ,. En la mayoria de las paîses, las cooperativas han
permitido atender las desequilibrios sociales, producto de la mala distribuciôn
de las factores de praducciôn (sean éstos créditas, tierra o tecnologia), de la
ausencia de servicios sociales bàsicos (vivienda digna, electrificaciôn rural
Desarrollo Intemacional Desjardins, ACl Américas. Guia de Reconversionproductivapara empresas cooperativas
ie produccion. 1996. 232 paginas, capitulo II. El entomo exige la reconvercion. Pagina 18.
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salud, transporte publico urbano y otros), a del impacto de la naturaleza
(catàstrofes naturales).... "
5.3.1.1 Objetivos delprograma de desarrollo sostenible y elpapel del movimiento
coopérative dentro de la agenda 21.
El proyecto global en si desarrolla su propia filosofia, dentro de la cual, claramente se menciona
la contribucion del movimiento cooperativo como una altemativa para el desarrollo sostenible^''.
La idea central de la propuesta consiste en construit una altemativa de desarrollo econômico y
social que mejore la calidad de vida de las mujeres cooperativistas y productoras en général, asî
como la de sus familias, estableciendo como base para ello, la participaciôn con equidad de
género, la diversificaciôn de la actividad productiva agricola y artesanal, el compromise hacia el
impulse y desarrollo de iniciativas de mejoramiento del medio ambiente, la agricultura no
contaminante, el fortalecimiento de les nexos de amistad y solidaridad entre les pueblos, y el
ofrecimiento de opciones de descanso, sano esparcimiento, aventura y disfrute para les visitantes,
todo dentro de un concepto de generaciôn de condiciones de desarrollo intégral y autosostenible
de las comunidades, grupos y empresas cooperativas y de las personas involucradas.
El proyecto que se impulsa busca rentabilizar la actividad agricola y pecuaria de los y las
pequenas productoras, dar aprovechamiento a la infraestmctura productiva y habitacional
existente tanto en el ârea rural como en las ciudades, a través del ofrecimiento de servicios de
Informe régional de Evaiuacion de Centro America.
|ittp://www.ecouncil.ac.cr/rio/regional/america/ctroaspa.htm
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hospedaje y alimentaciôn, venta de artesanias, comercializaciôn de hierbas aromâticas y
médicinales, elaboraciôn de conservas y comidas tipicas, ofrecimiento de servicios de guias
turfsticos, servicios de transporte y movilizaciôn interna en los pai'ses, organizaciôn de paseos,
caminatas, cabalgatas, jomadas de pesca, etc.
Ademâs se pretende involucrar a los grupos y personas participantes en una cultura vivencial de
carâcter ecoamigable, que représente un compromise personal y grupal en crecimiento hacia el
desarrollo sostenible, y a la vez un atractivo y una experiencia educativa para los visitantes, para
lo cual se requerirâ de los participantes introducir paulatinamente prâcticas productivas no
contaminantes en la agricultura y la actividad pecuaria, (agricultura orgânica, producciôn de
abonos e insecticidas orgânico, el desarrollo de iniciativas de aprovechamiento y tratamiento de
deshechos de la producciôn agricola). Involucrarse en acciones de protecciôn de las cuencas de
los nos, en programas de regeneraciôn de âreas degradadas y ecosistemas, establecimiento de
viveros y programas de reforestaciôn y desarrollo de experiencias para promover el uso
altemativo de fuentes de energia^^.
m
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Este proyecto représenta una via para promover una verdadera equidad de género, al involucrar a
las mujeres en actividades empresariales de rentabilidad, que les permita generar ingresos para la
satisfacciôn de sus necesidades personales y las de su familia, mejorândose con ello la calidad de
vida de los nùcleos familiares. Asi mismo se pretende a través del desarrollo de una actividad
productiva rentable, la capacitaciôn empresarial, la formaciôn humana y el fortalecimiento del
liderazgo de las mujeres, promover y lograr una mayor participaciôn de ellas en las instancias de
décision y administraciôn de las empresas cooperativas y productivas en général, asi como en las
instancias de organizaciôn y autogestion comunal.
Si bien es cierto el proyecto hace su énfasis en las mujeres cooperativistas y productoras, se han
iniciado contactos con las organizaciones campesinas y de microempresarios turisticos, con el fin
de identificar potenciales alianzas estratégicas, para construir con estos sectores ima experiencia
integrada.
Problemâtica que se desea resolver con el proyecto queda definida en los siguientes pimtos^^:
Baja rentabilidad fmanciera de las pequenas propiedades cooperativistas y procesos
acelerados de venta de las fincas cooperativas, con efectos negativos en la concentraciôn
de la propiedad rural.
Bajo nivel de ingresos y de vida de las mujeres productoras cooperativizadas y de sus
familias.
Ibid
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Escasa participaciôn de las mujeres en actividades productivas propias y verdaderamente
rentables, aspecto que perpetùa la inequidad de género dentro del cooperativismo.
Escasa participaciôn de las mujeres en las instancias de decisiôn de las empresas
cooperativas y organizaciones de productores, motivado por el no-reconocimiento de sus
aportes a la producciôn.
Uso de prâcticas productivas contaminantes y degradatorias del medio ambiente.
Este programa esta encaminado al desarrollo de las bases sociales, buscando la participaciôn y el
compromise de toda una red de instituciones que se comprometen a velar porque los objetivos
sean cumplidos.
La naturaleza de las organizaciones participantes asegura que la coordinaciôn de los objetivos
que formen parte de la filosofîa propia de estas organizaciones, entre las cuales se encuentran
entre otras:
Este proyecto cuenta con el apoyo de ima red régional de organizaciones que trabajan juntas para
lograr una coordinaciôn efectiva de los objetivos trazado, ademâs de contar con el apoyo y
reconocimiento de organizaciones intemacionales quienes a su vez se interesan en integrar
dentro del ârea Centroamericana toda una dinâmica que permita alcanzar tm desarrollo sostenible,
las organizaciones participantes fueron las siguientes^';
klbid
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Lista de Organizaciones e Instituciones que participaron en la Consulta régional
Asociaciôn Latinoamericana de Organizaciones de Promociôn (ALOP), Costa Rica
Association of Development Agencies (ADA)
Association for Development Agencies, Jamaica
Asociaciôn Surena para la Conservaciôn de la Naturaleza (ASCONA), Honduras
Asociaciôn Latinoamericana de Organizaciones de Promociôn (ALOP), Costa Rica
Audubom Society, Belice
Board Member Pact, Belice
BAPO, Belice
Consejo Nacional para cl Desarrollo Urbano y Rural de Guatemala
Consejo Nacional para cl Desarrollo Sostenible de El Salvador
Consejo Nacional para cl Desarrollo Sostenible de Costa Rica
Comisiôn Nacional para cl Desarrollo Sostenible de Honduras
Confederaciôn Centroamericana de Cooperativas -CCCA-
Comisiôn Nacional del Medio Ambiente de Guatemala (CONAMA)
Consejo Nacional para cl Desarrollo Sostenible, Cuba
CCAD/Canadâ- Comisiôn Centroamericana de Ambiente y Desarrollo. Apoyo a la
Ejecuciôn de la Alianza Centroamericana para cl Desarrollo Sostenible, Costa Rica
Centro para cl Desarrollo Comunal de Honduras (CEDECO)
Consejo Cultural Cuna, Panama
Caricom, Barbados
Embajada de Canada para Centroamérica
Fundecooperaciôn, Costa Rica
Fundaciôn Nicaragiiense para cl Desarrollo Sostenible (FUNDENIC)
Federaciôn de Municipalidades de Centroamérica - FEMICA- Guatemala- Panamâ-
Human Resources, Belice
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Instituto para el Rescate ancestral Indi'gena Salvadorefta (RAIS)
Ministerio del Ambiante y Recursos Naturales del Estado Nicaraguense
Ministry of Foreign Affairs, Belice
Ministry of Tourism, Belice
Ministerio del Ambiante y Energia - MINAE- Sistema Nacional de Areas de
Conservaciôn
National Environment Societies Trust (N.E.S.T)
National Garifuna Council, Honduras
Program for Belice, Belice
Proyecto de Conservaciôn y Desarrollo Arenal, Costa Rica
Parlamento Centroamericano, Guatemala
Programa de Acciôn Forestal Maya, Guatemala
Salvanatura, El Salvador
SINAC de Costa Rica.
Spear, Belice
Secretan'a Général de Planificaciôn Econômica, Guatemala
UNDP / Centroamérica
Universidad Estatal a Distancia, Costa Rica
UNDP Office, Belice
Universidad Santa Maria Antigua, Panama
Este sistema de red de organizaciones que velan por el cumplimiento de los objetivos
trazado, représenta un esfuerzo bien coordinado de las organizaciones de solidaridad
social y econômica de la regiôn, un esfuerzo planificado.
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5.4 Los esfuerzos encaminados a proporcionar un soporte técnico y permanente a las
empresas cooperativas.
Existe otro esflierzo paralelo al anterior, mientras el programa anterior esta orientado a trabajar en
la estabilidad de las bases sociales de les pueblos de Centroamérica; otro esfuerzo que se intégra
a les objetivos globales trazados por las organizaciones que buscan asegurar una estabilidad, es
orientado a la consolidaciôn e integraciôn del movimiento cooperativo, la Confederaciôn de
Cooperativas del Caribe y Centro América. (CCC-CA) a coordinado un plan destinado a
modemizar la gestion de cooperativas en estos pafses.
Bâsicamente se busca la tecnificaciôn, fmanciamiento y modemizaciôn de las empresas
cooperativas ya existentes y que en muchos casos se encuentran en situaciôn desventajosa con
respecto a las empresas privadas.
Las dos corrientes se complementan, mientras una busca mejorar las condiciones de vida de
millones de centroamericanos, la otra se orienta a la consolidaciôn de un bloque cooperativo que
pueda hacer frente a las exigencias macroeconomicas de la mundializaciôn.
Asi se lee en la noticia aparecida el 17 de junio del 96, en un periôdico guatemalteco^® en el que
se podia leer el titulo siguiente:
La Prensa. Cooperativas de Centroamerica y el Caribe pugnan por la reconversion.
^Jpp;//www. laprensahn.coni/econoarc/9606/e 17004.htm
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"Cooperativas de Centroamérica y el Caribe pugnan por la reconversion.
La Confederaciôn de Cooperativas del Caribe y Centroamérica (CCC-CA)
acordô lanzar una intensa campana de reconversion de sus empresas, para
enfrentar los procesos de globalizaciôn, trasnacionalizaciôn y apertura de
mercados.
Entre las estrategias de desarrollo destacan la creaciôn de empresas cooperativas
multinacionales, la adopciôn de formas de organizaciôn empresarial mixta y la
promociôn de alianzas estratégicas de empresas cooperativas".
De esta manera la CCC-CA ha organizado una serie de programas, con el objetivo de responder a
estos desafïos^', encaminados a poner en practica una serie de acciones que posibilitaran al
movimiento coopérative Centroamericano hacer frente a los retos de comercializaciôn, gestion y
rendimiento de estas empresas.
Los cuales son abordados en los temas siguientes, segùn el desarrollo del capitule.
khttp://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page8.html
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5.4.1 Plan de desarrollo de la CCC-CA 1999^°
Los objetivos de este plan son explicados por el director ejecutivo, Félix J. Cristiâ expresados de
la siguiente manera;
"El objetivo es que nuestras organizaciones estén en las mejores condiciones
para continuar contribuyendo al desarrollo de nuestros paîses y construir la
democracia econômica, con equidady justicia social...En la CCC-CA estâmes
comprometidos a continuar avanzando y proyectar al Cooperativismo como
alternativa hacia el siglo XXI. Contâmes con el apoyo serio y decidido de
todos les y las cooperativistas para culminar el proceso y construir todos
juntes un NUEVO COOPERATIVISMO"
Estas palabras hacen pensai en el compromiso y reto que se han impuesto las empresas
cooperativas, al reconocer la necesidad de un nuevo cooperativismo, en el cual la eonsecuciôn de
los objetivos econômicos y financieros no excluyen la misiôn social de estas empresas, al
contrario, se reafirma de una manera firme.
Esto parece ser una respuesta a las condiciones que imperaron en el pasado en el ensamble de
cooperativas, frente a las condiciones générales de pobreza de la région^', de esta manera leemos
en la prensa al referirse al informe de la CCC CA.
^ http://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page23 .html
" La Prensa. Cooperativas de Centroamerica y el Caribe pugnan por la reconversion.
^Jpp://www.laprensahn.com/econoarc/9606/e 17004.htm
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"El informe de las conclusiones résulta el carâcter "imprescindible" de la
reconversion cooperativa ante "el claro estancamiento de la producciôn y el
empeoramiento de las condiciones de vida de los pueblos" desde 1980. Los
delegados recordaron que el estancamiento de la economia mundial y la crisis
econômica y politica a fines de los anos 70 y principios de los 80 "afectô
severamente al movimiento cooperativo".
El mismo informe reconoce la desventaja en que se encuentran las empresas cooperativas con
respecte a las empresas capitalistas , tomando conciencia de estas desventajas es precisamente
que se ha avanzado en la bùsqueda de esfuerzos que aseguren la reconversion cooperativa, asi se
lee en el informe:
"Nuevos desaflos fueron reconocidos por los cooperativistas, entre ellos su
desventaja ante las grandes empresas transnacionales de alta eficiencia
productiva, que se convierten en serios competidores con la apertura de los
mercados...El movimiento cooperativista tiene la "obligaciôn de entrar al
mundo de la alta tecnologia lo màs pronto posible, en vista de que los bloques
econômicos y comerciales, como el Mercosur, la Comunidad del Caribe
(CARICOM) y el Tratado de Libre Comercio norteamericano, se lo exigen
para competir".
Jbid
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Se observa que se tiene una clara vision de la posiciôn en que se encuentran las cooperativas, y
las amenazas extemas e internas a estas, impuestas por el comercio mundial.
En este informe se puede evidenciar la preocupaciôn de la CCC-CA por el peligro que représenta
el estar mal preparados para insertarse en el nuevo juego econômico, pero al mismo tiempo
demuestra una clara organizaciôn de esflierzos encaminados a modemizar el movimiento
coopérative con el fin de hacer frente a las exigencias de la economfa mundial.
La prioridad es la velocidad con que se deben hacer estos cambios, y que estos sean integrados a
las empresas cooperativas de acuerdo a las especificidades propias de estas.
Otro punto que vale la pena hacer resaltar es el hecho de que si bien este esfuerzo es dirigido a
fortificar la estructura establecida garantizando la modemizaciôn de la gestion de las empresas
cooperativas con el fin de volverlas competitivas, incluso llegando procurar una nueva imagen e
identidad a la empresa cooperativa.
5.4.2 Programa de modemizaciôn para empresas cooperativas agropecuarias y de
comercializaciôn, Centroamérica Canadà^^
La preocupaciôn de los diligentes coopératives a llevado a buscar apoyo de la Federaciôn de
Cooperativas Canadienses, desarrollando de esta manera un esfuerzo intemacional, en el que la
Federaciôn Canadiense de Cooperativas apoya técnicamente el desarrollo socioeconômico con
equidad de las personas dedicadas a la producciôn agricola cooperativa en Centroamérica
i http://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page20.html
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mediante la modernizaciôn y el fortalecimiento de la capacidad de gestion productiva y
empresarial de ellas y sus cooperativas^.
La colaboraciôn de este tipo de organismes comprometidos con la modernizaciôn del
cooperativismo demuestra que los esfuerzos intercooperativos cumplen con los objetivos de los
principios de la filosofïa cooperativa, y se plasman en los objetivos del programa en cuestiôn.
El objetivo principal es buscar complementar el proceso de modernizaciôn por medio de la
transferencia de tecnologia de entidades canadienses asociadas en âreas prioritarias para las
entidades centroamericanas. El cual permitirâ la modernizaciôn productiva y gerencial de las
empresas cooperativas de la regiôn, facilitando de esta manera el establecimiento de vmculos
comerciales de largo plazo, entre empresas y cooperativas de ese pais y las Centroamericanas.
Los impactos positivos de esta colaboracion estân definidos, asi como los beneficios del
proyecto^^, con lo cual se puede tener la seguridad de que estos programas son planificados de
una manera séria.
" http://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page21 .html
http://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page22.html
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5.4.3 Programa de reconversion y modernizaciôn de cooperativas de Honduras y Nicaragua^
Este es otro programa dirigido especialmente a las cooperativas campesinas, en el se engloban los
objetivos de reconversion intégral en cooperativas de producciôn agropecuaria en Nicaragua y
Honduras, que garanticen cambios sustantivos en el mediano y largo plazo, con impacto directo
hacia las asociaciones y sus familias.
El programa esta coordinado por al menos cuatro federaciones de estos paises, con lo cual se
vigila que los objetivos trazados sean cumplidos, asegurando la credibilidad de este tipo de
procesos.
Las àreas que se mejoraran son las siguientes^^
•  Estrategia empresarial
•  Estructura organizacional
•  Cultura organizacional
•  Estrategias de marketing y ventas
•  Estructura econômica, fmanciera y patrimonial
•  Tecnologfa avanzada y apropiada en producciôn, procesamiento, comercializaciôn y
exportaciôn.
http://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page60.html
bttp://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page63.htmI
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5.4.4 Programa de fortalecimiento a la competitividad cooperativa^^
El objetivo de este programa esta dirigido a:
Preparar y desarrollar modelas alternativos orientados hacia la gestion de la
calidad de las empresas cooperativas beneficiarias mediante el cambio de
paradigmas productivos que permitan alcanzar niveles ôptimos de calidad
para la penetraciôn de mercados contribuyendo con el desarrollo econômico y
social de sus asociados y asociadas^^.
Este programa esta encaminado a posibilitar la formaciôn y capacitaciôn de los dirigentes
coopératives de esta manera se forman administradores coopératives, capaces de comprender la
dinâmica de négocié y formular, disenar y poner en practica panes de acciôn que aseguren el
buen desempeno de las empresas cooperativas.
Otros programas existentes han sido disenados bâsicamente dentro de los objetivos de los
programas ya mencionados, es decir, ya sea buscando una modemizaciôn de la infraestructura de
la empresa, o esta encaminado a la capacitaciôn administrativa de miembros y dirigentes, sin
olvidar el objetivo y compromise socioeconômico trazado originalmente.
http://par.sicanet.org.sv/ccc-ca/page58.htmI
®'lbid
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Capitula VI
El movimiento coopérative en la América Central.
6.1 importancia dentro del marco socioeconômico de la région en et prôximo milenio.
Las condiciones de pobreza y pobreza extrema han experimentado una reducciôn en la década de
los noventa en América Latina, este es un hecho que senala Rolande Franco^".
El senala el hecho de que en 1997 los hogares con ingresos por debajo de la li'nea de la pobreza
representaban un 36%; si se le compara al 41% que existfa al inicio de la década esto parece ser
un progreso en materia socioeconômica.
En términos absolûtes, se esta hablando de 204 millones de personas en 1997 contra 200 millones
en 1990^^ con le que se puede observai que aun existe una gran cantidad de personas con serios
problemas en América Latina.
Si bien es cierto se ha logrado una reducciôn en el porcentaje de pobreza, estes logros son muy
fragiles, ya que como le senala Franco, y segùn le ha demostrado la experiencia régional, "basta
un ano de fuerte recesiôn para perder entre la mitad y todo la ganado en reducciôn de la
pobreza durante cuatro a cinco anos de crecimiento econômico"^^.
™ Rolando Franco. Pobreza, Distribuciôn y Gasto Social en América Latina en los ailos noventa. Documento de la
CEPAL.
" Ibid.
Ibid.
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De esta manera es claro que es difïcil prever los avatares de las condiciones econômicas, se vive
bajo la premisa de guardar e incrementar los logros adquiridos, este es logrado dentro de una
administraciôn proactiva que sea capaz de preparar a las empresas a eventuales crisis.
Es precisamente preparando al personal administrativo de manera sostenida que las cooperativas
lograran su plena participaciôn en una economia mâs justa, que pueda intervenir en los
mecanismos de redistribuciôn équitable.
Asi lo dice el informe de Franco: "Hay que persistir en polîticas no solo en el àrea del empleo,
sino también en la formaciôn de capital humanoyen la prestaciôn de servicios bàsicos"^^.
Esto es precisamente lo que trataremos de intégrai y demostrar en el présente capitulo, en el
marco de los desafios y potencialidades del movimiento coopérative de América Central en el
siglo XXI, cuales serân los aportes de esté, frente a las realidades de la sociedad y como intégrai
estos objetivos a la vision de négociés de toda empiesa.
6.2 El concepto de economia social o popular
El principal papel a jugai poi las empiesas coopeiativas es conveitiise en un dinamo de la
economia legional, que geneie un desanollo econômico y im ciecimiento sostenido de la
pioducciôn como pioducto de las politicas de leconveision coopeiativas senalada en el capitulo
anterioi.
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Es asi como lo expresa Aquiles Montoya'^ al referirse a lo que llama "la economîa popular",
especiTicamente al referirse en términos générales, "a las unidades econômicas de esta nueva
economîa popular, las cuales deben operar como empresas auténticas, aunque su caràcter sea
autogestionario
Una mezcla de négocie y conciencia social, de compromise con el desarrollo humano, mezclando
la eficiencia econômica apoyada al empleo de las tecnologias apropiadas y el enriquecimiento del
factor humano en la toma de decisiones, una capacitaciôn formai y adecuada, ademâs de un
adecuado use y obtenciôn de les recursos financières que posibiliten la plena misiôn de estas
empresas.
Continua a senalar Montoya^^ que "la integraciôn înter e intrasectorial es oîra premisa bâsica
para la nueva economîa social". Esto es importante, actualmente ya no se trata solamente de
tener contactes y un sistema de relaciones desarrolladas en el mismo sector, la mundializaciôn
obliga a desarrollar una red de relaciones compleja en todos les âmbitos y actividades
socioeconômicas y politicas. En este sentido, y como se observe en el capitule anterior, el
movimiento coopérative Centroamericano a sabido desarrollar esta premisa, integrândose en
acciones comunes con organizaciones pertenecientes a todos les que haceres y actividades, tante
industriales como intelectuales, y sobre todo y tal vez lo mâs importante radica en el hecho de
que ha sabido integrar a organizaciones intemacionales comprometidas en el desarrollo de les
" Ibid pagina 1
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pueblos, asegurando de esta forma un apoyo série y desarrollando una confianza como
movimiento cooperativo autentico y fiable.
Es necesario que las empresas identificadas y comprometidas con la filosofia de acciôn de la
economi'a popular sea un elemento de cambio de las condiciones de vida de les pueblos
Centroamericanos, es asi como Montoya^® lo expresa:
"El dinamismo de la nueva economla popular se encuentra en ella misma, lo
cual asegura un crecimiento sostenido y sostenible. Esto se comprende mejor si
consideramos que la nueva economla popular presupone implicitamente la
imposibilidad de la concentraciôn de los ingresos en manos de los sujetos
individuales".
Este esquema encaja dentro de la filosofia cooperativista, que busca el pleno desarrollo de las
potencialidades del individuo dentro de la forma asociativa, en donde buscara una maximizaciôn
colectiva en materia econômica, ya que en este tipo de asociaciôn la fortaleza de individuo no
proviene de su individualidad, sino de su unidad con el sujeto colectivo, en donde el yo queda
relegado a una conciencia de un nosotros.
Esta claro que no se niega al individuo ni se trata de borrarlo, lo que se cuestiona es el
individualismo ya que en lugar de unir, dispersa y concentra los esfuerzos y la riqueza generada
de estos esfuerzos.
Aquiles Montoya. Globalizaciôny nada màs. Revista de la Universidad centroamericana José Simeôn Cafias, 1996
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Sin entrar en custionamientos sobre la validez de la ideologi'a o filosofla cooperativa, es necesario
remarcar que una cierta cultura de solidaridad se desprende dentro de las sociedades
Centroamericanas, la cual puede llegar a influenciar a las pequeflas y medianas empresas, en el
sentido de humanizarlas y hacerlas participe de este proceso de cambio; como le hace notar el
empresario industrial Costarricense, Marco Vinicio Ruiz^^, quien opina que:
"el administrador moderno debe tener la capacidad de despertar en el
trabajador la autodirecciôn y la innovaciôn, ademâs del trabajo en équipa... la
combinaciôn de humanismo y empresariedad, y su percepciôn del buen
empresario es aquel que entre otras casas, lagra ver par encima de sus
interesespersanalistasy se identifica can el bienestar calectiva"
Parece ser que en ciertos sectores de la economi'a y en la empresa privada, existe una
sensibilizaciôn hacia los problemas sociales y un reconocimiento del trabajador capacitado, él
cual ayuda al proceso de toma de decisiones, factor muy importante si se quiere que los procesos
administrativos estén orientados hacia la bùsqueda de una productividad que garantice la calidad
de los productos y servicios producidos y la eficacia de la empresa.
"ibid
Ibid
Revista Actualidad Econômica, Marco Vinicio Ruiz : Humanismo Y Empresario.
http://www.actualidad.co.cr/ArtInt_verarticulo.cfm?ID=2249
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El reconocimiento de la importancia de invertir en el desarrollo y capacitaciôn de los trabajadores
es un factor que fomenta las ventajas competitivas de la empresa. Este encaja con la dinâmica
cooperativa, este es el prôximo tema a desarrollar.
6.3 El administrador de empresas cooperativas
Actualmente, las empresas que se encuentran en una posiciôn de ventaja competitiva en el mismo
sector del mercado, poseen casi las mismas caracterfsticas, este es lôgico de pensarlo asf, la
tecnologia no puede ser muy diferente, y los procesos de negocios en un mundo mundializado no
podrian ser completamente distintos.
Las exigencias a las que estas organizaciones hacen frente son prâcticamente las mismas, en la
esfera de los negocios mundializados. La realidad a la que deben enffentarse es la misma y la
carrera por incorporar nuevas tecnologfas de producciôn sera siempre un factor comùn entre las
empresas.
Existe sin embargo un factor, que parece ser el factor decisivo en cuanto a la calidad y eficacia de
una empresa con respecto a otra.
78Segùn el Sr. Arnold Encomendero la diferencia fimdamental radica en la calidad y desarrollo
continuo de los recursos humanos y en la adopciôn de una filosofïa de empresa que promueva la
implicaciôn de los colaboradores, como es expresado en el siguiente pârrafo:
' http://www.coopnetaldia.org/archivo/arch06.shtml
73
"Las actividades claves de creaciôn de riqueza ya no estân fundamentadas en
el usa productive del Capital o del trabajo, sino en la productividad y la
innovaciôn, ambos son resultados de la aplicaciôn del conocimiento al
trabajo"
Es importante por elle tener présenté el hecho de que la mejor inversion que una empresa puede y
debe procurarse es la inversion en personal, capacitândolos para que estos tengan la capacidad de
tomar decisiones; y no solo esto, se debe tomar "las mejores" decisiones.
El contexto es muy exigente y no se puede pasar por alto esta premisa, las empresas cooperativas
tienen que ser "organizaciones de aprendizaje^^" continue.
Esto es favorecido dentro de las empresas cooperativas que compartan un clima organizacional
de respeto y una misiôn de empresa que sepa valorizar la importancia de la calidad de los
recursos humanos, es decir, es de vital importancia desarrollar una vision de gestion intégral; al
mismo tiempo que se guarde el equilibrio entre los valores coopératives y las realidades
econômicas.
^ http://www.coopnetaldia.org/archivo/archl2.shtnil
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El gestionario coopérative debe poder fusionar estos valores, y para ello es necesario que tenga
QA
un conocimiento tanto teôrico como ideolôgico en las siguientes âreas :
•  el conocimiento de los principios y de las prâcticas cooperativas
•  el conocimiento de las leyes y reglamentos coopératives
•  devociôn a los idéales de la cooperaciôn
•  sensibilidad y consideraciôn de los intereses y deseos de los socios
•  una orientaciôn comunitaria
Este nuevo enfoque debe reconocer la importancia de una continue proceso de aprendizaje, y la
importancia de una formaciôn dirigida al contexte coopérative, pues las especificidades de estas
empresas son muy importantes de tener en cuenta, de esta manera el administrador de una
empresa cooperativa sera formado especialmente para poder hacer frente a la especificidad
cooperativa.
Ql
Asi le expresa Mark Levin , en su articule "Retos y Desqfîos de la Educaciôn Cooperativa hacia
el Siglo XXI", en el que expresa la importancia de la formaciôn continua y de la importancia de
cfear instituciones de apoyo y formaciôn profesional dirigida a las cooperativas; y en el podemos
leer le siguiente:
I°Ibid.Ibid.
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"Claramente, el primer beneficiario de las instituciones cooperativas de DRH
debe ser el movimiento coopérative - sus miembros, sus dirigeâtes y sus
empleados. Esto es particularmente importante en una era de ajuste estructural
donde el DRH en cooperativas es el primer medio para el desarrollo de
sociedades cooperativas econômicamente viables, democrâticamente
controladas y autônomas. "
Para Levin, el primer objetivo de esta ensenanza es dirigida a las instituciones cooperativas, pero
él reconoce que este es un primer paso, y que luego esta formaciôn terminara por integrarse a los
valores de la sociedad en général, reconociendo este tipo de gestion como el modelo de gestion
que esta llamado a generar el desarrollo de los pueblos.
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Conclusion
A lo largo del desarroilo de este estudio se confrontaron dos situaciones, por un lado y de manera
général se présenté los retos que dentro del marco del sistema econémico de la mundializacion,
enfrenta el movimiento coopérative centroamericano.
Del lado del movimiento coopérative se présenté los esfuerzos que este ha desarrollado o bien,
que desarrolla actualmente con el fin de establecer un sistema que permita modemizar las
empresas cooperativas, garantizando de esta manera la competitividad de estas.
Queda evidenciado el hecho de que el movimiento coopérative no se ha mantenido estatico frente
a esta situacién, llegando a reconocer las fallas del pasado, que se traducen como experiencias
que posibilitan la creacién de programas destinados a modemizar la capacidad de las empresas
cooperativas.
Se nota ademâs que las empresas cooperativas son cada vez menos dependientes del apoyo
tradicional del estado, caracteristica comùn encontrada en el génesis coopérative
centroamericano.
Este hecho puede obedecer a la experiencia propia de las cooperativas en el pasado, en la que se
encontraba un cierto letargo, debido a la proteccién que de parte del estado contaban algunas de
ellas, netamente en el sector de la agricultura y la ganaderia.
Por otro lado este podria ser el resultado de la continua falta de interés que muestran los
gobiemos locales, como resultado de las politicas de ajuste estructural que deben adoptarse;
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como exigencia de parte de las instituciones de crédite intemacional para garantizar un
homogeneidad de condiciones en el mercado mundial.
Ante esta situaciôn, el movimiento coopérative ha desarrollado relaciones de "cooperaciôn"
intemacional con movimientos solides, como le son el movimiento Europeo y el Canadiense, les
cuales integran programas destinados a la solidificar el movimiento coopérative centroamericano.
Queda claro que en les prôximos anos seremos testigos de un fenômeno de creaciôn de
cooperativas en âreas de la actividad social y econômica no tradicionales. Nuevos modèles serân
adoptados, respondiendo a las necesidades creadas por la falta de interés de les estados o por la
incapacidad de estes a seguir invirtiendo en aspectos civiles y sociales.
Un fenômeno que quedô evidenciado en el desarrollo de la investigaciôn es el hecho de que
actualmente existen dos corrientes dentro del movimiento coopérative que buscan estabilizar la
economia popular de la région.
El primer enfoque es de carâcter populista, y esta encaminado a estabilizar las bases sociales de la
région, es decir les conglomerados humanos y asentamientos de campesinos, indi'genas, y
personas con una escasa preparaciôn técnica o una educaciôn bâsica déficiente
Este esta encaminado con el fin de permitir a estes grupos humanos el procurarse una economia
de subsistencia que les garantice crear oportunidades de desarrollo comunal o régional.
fl
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En este sentido se capacitan a estas personas para que ellos mismos busquen y concreticen
soluciones reaies endogenas, destinadas a cubrir y asegurar las condiciones minimas necesarias,
que les posibiliten im desarrollo humano digno, dentro del marco de los derechos humanos.
Un segundo esfuerzo muy bien defmido, esta destinado a fortalecer, modemizar, capacitar y
fmanciar a las empresas cooperativas ya establecidas, con el objetivo de integrarlas dentro de la
dinâmica de négocies modernes, y posibilitarles la adecuada competitividad en los mercados
internes y externes, fortaleciendo de esta manera el mevimiento cooperativo de la région.
Ambos esfuerzos estan encaminados a buscar el desarrollo de los pueblos centroamericanos, y la
bùsqueda de la continuidad y fortalecimiento del esfuerzo cooperativo, que conlleve a una
democratizaciôn econômica que posibilite el desarrollo del ârea.
Un problema importante al que se enffentan las cooperativas en la région es la falta de apoyo
fmanciero, ya que las instituciones de crédito aun no estân educadas a confiar en la capacidad
administrativa de las empresas cooperativas. La soluciôn inmediata que han encontrado las
empresas cooperativas ha sido el apoyo técnico y fïnanciero proporcionado por la Comunidad
Econômica Europea y las agendas Canadienses de Cooperaciôn. De continuar esta evoluciôn, no
estarâ lejos el di'a en que el movimiento cooperativo centroamericano se procure su propia fiiente
de financiamiento, la cual estarâ al mismo tiempo integrada a instituciones de financiamiento
cooperativo intemacional.
h
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»
Esta afirmaciôn es posible hacerla, teniendo en cuenta el carâcter importante que tiene el
financiamiento para permitir la continuidad de les négocies y posibilitar la inversion en
formaciôn y équipé moderne.
é
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